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VOUS AVEZ L’ŒIL 

SORTIR 
DU CADRE
En septembre, la porte Guillaume, 
place Darcy, a été recouverte par 
une fresque géante. Les portraits de 
112 élèves des collèges Clos de Pouilly 
et Rameau à Dijon ont été réalisés par 
le photojournaliste dijonnais Arnaud 
Finistre. Pendant deux ans, élèves et 
professeurs ont échangé sur les thèmes 
de la rencontre, de la diversité et des 
religions monothéistes. Objectif : 
promouvoir le mieux vivre ensemble 
et lutter contre les stéréotypes racistes 
et antisémites. Une image capturée par 
notre Instagrameur @kyonyxphoto.



ÉDITO

François Rebsamen 

Maire de Dijon 
Président de Dijon métropole
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L’automne est là, avec octobre qui débute traditionnellement par la Journée d’accueil 

des nouveaux habitants à l’hôtel de ville. Que ce soit par choix ou par nécessité, 

ces nouveaux Dijonnais sont bienvenus dans notre ville et notre métropole. De façon 

régulière et modérée, la capitale de la région Bourgogne Franche-Comté gagne 

des habitants. Elle a grandi de près de mille âmes entre 2019 et 2020, preuve de son 

attractivité. Je suis heureux de constater que notre politique volontariste et maîtrisée 

en matière de logements, d’équipements publics, de déplacements, d’offre sportive 

et culturelle et de qualité environnementale est reconnue et plébiscitée à la hauteur 

des investissements faits depuis plus de 20 ans.  

J’attache beaucoup d’importance à souhaiter personnellement la bienvenue 

aux nouveaux Dijonnais, et c’est toujours avec le même bonheur que je raconte 

notre belle cité, son histoire et ses projets. Dans les associations, les commissions 

et les équipements de quartier, à travers les projets participatifs, il y a toujours une 

bonne occasion pour faire connaissance avec notre ville ou s’impliquer davantage.  

Mais que l’on soit récent ou vieux Dijonnais, c’est tous les jours que l’on apprend 

à vivre ensemble. Aussi, je forme le vœu toujours renouvelé que chacun use très 

largement de deux qualités sans lesquelles notre vie commune ne serait que chaos : 

le respect et le civisme !  

Au plus proche de sa maison, de son école, de sa piscine, de sa bibliothèque, du parc 

où l’on profite de la nature en famille ou entre amis, nos gestes et nos comportements 

quotidiens sont de la plus haute importance. Déblayer son trottoir des feuilles de 

l’automne ou de la neige lorsqu’elle viendra est un devoir civique ; user des corbeilles 

ou se baisser pour ramasser un papier ou un masque, c’est respecter l’espace public 

partagé, son voisin et soi-même. Tout le monde est d’accord, n’est-ce pas ?



 
DIJONmag  
Lisez Dijon Mag sur dijon.fr 
disponible aussi en lecture numérique  
> http://mag.dijon.fr

Scannez-moi !

10-31-1228

Un précieux nectar  
Juillet-août 
La récolte du miel a eu lieu cet été dans les 76 ruches municipales 
réparties sur 11 sites. 380 kg ont été récoltés cette année par des 
apiculteurs ou des associations, contre 600 kg habituellement. 
Une forte baisse qui s’explique par la météo capricieuse du 

printemps ayant empêché les abeilles de sortir suffisamment pour butiner au moment 
de la floraison des plantes.  
Vous pouvez acheter du miel de Dijon aux accueils du Jardin des sciences & biodiversité : 
au Muséum 1, avenue Albert 1er et au Planétarium, 14, rue Jehan-de-Marville 

Quand on remet le son à la combe  
à la Serpent   
Du 2 au 5 septembre 
Concerts, solidarité et sourires. La deuxième édition du VYV Festival 
a attiré 15 000 spectateurs au parc de la combe à la Serpent. 
Au-delà d’une programmation musicale riche et variée avec, 
notamment, L’Impératrice, Parov Stelar, Sebastien Tellier, 

Catherine Ringer, PLK ou encore IAM, les festivaliers ont explorer des espaces de partage 
et de débat sur les enjeux citoyens d’aujourd’hui. En 2022, le troisième VYV Festival, 
dans une formule voulue par les organisateurs plus proche de celle de la première 
édition, devrait nous prouver que les solidarités ont de beaux jours devant elles.  

>
>
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DANS LE RÉTRO
Plus belle la rentrée  
2 septembre 

François Rebsamen, maire de Dijon, Nathalie Koenders, première 
adjointe, et Franck Lehenoff, adjoint en charge de l’éducation et 
de la restauration scolaire bio et locale, ont accompagné les élèves 
dijonnais des écoles Alsace, Valendons et Maladière le jour 
de la rentrée scolaire. La ville assure l’entretien et la rénovation de 
76 établissements scolaires publics à Dijon. Plus de 65 millions d’euros 
ont été investis ces dernières années dans des travaux au sein 
des écoles élémentaires et maternelles et des accueils périscolaires 
et extrascolaires afin d’améliorer le cadre d’apprentissage et 
de loisirs des petits Dijonnais. Leur réussite, leur bien-être, 
c’est LA priorité à Dijon.

Passage de relais  
6 septembre 
Lors du lancement de la nouvelle saison du Théâtre Dijon 
Bourgogne (TDB), François Rebsamen a souhaité la 
bienvenue à Maëlle Poésy, première femme à prendre la tête 
du TDB. Le maire de Dijon a aussi rendu hommage à Benoît 
Lambert et à son travail en lui décernant la médaille d’honneur de la ville. Avec 
l’arrivée prochaine de Marie Levavasseur à la tête de La Minoterie, les directions 
des grands établissements culturels dijonnais se féminisent !

Dijon défend ses atouts devant la planète vin 
10 septembre 
François Rebsamen a reçu la délégation de l’Organisation internationale de la 
vigne et du vin (OIV) en présence de Jean-Baptiste Lemoyne, secrétaire d’État 
en charge du tourisme, des Français de l’étranger et de la francophonie. Visites, 
échanges, discussions : Dijon a fait valoir, face aux représentants des 48 États 
membres réunis, sa candidature, celle choisie par le gouvernement français, 
pour accueillir le futur siège de « l’ONU du vin » à l’hôtel Bouchu d’Esterno. 
Cette grande nouvelle pour la ville devrait être confirmée lors de l’assemblée 
générale de l’OIV le 25 octobre à Dijon.

>

>

>
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Libérée depuis 77 ans 
11 septembre 
Dijon a fêté le 77e anniversaire de sa libération, le 11 septembre 1944, grâce à l’action 
conjuguée des corps d’armée débarqués en Provence et des maquisards de Côte-d’Or. 
Ce qu’ont fait les héros de la résistance et de la déportation ne doit pas seulement relever 
de l’histoire. Aujourd’hui, la République est notre bien commun, c’est à nous de la faire 
vivre. La République c’est assurer l’égalité. Pas seulement des droits, mais aussi des 
devoirs. La République, c’est ne jamais rien céder face aux haines, aux intolérances, 
aux extrémismes, au racisme. 



Soleil radieux sur le Grand Déj’ 
des associations  
12 septembre 
Plus de 200 associations locales ont présenté leurs activités au parc de la 
Toison d’Or lors du Grand Déj’ nouvelle formule autour d’animations variées : 
ateliers sportifs, concerts et expositions. La ville a remis un prix d’une valeur 
de 3 000 € à cinq associations actives dans le secteur de l’aide alimentaire, 
en particulier dans les quartiers durant la pandémie de Covid-19. Vingt-quatre 
jeunes Dijonnais ont quant à eux été récompensés par le 
prix de la Jeunesse bénévole, comme Pauline Eyraud en 
photo aux côté d’Hamid El Hassouni, adjoint au maire 
délégué à la jeunesse, la vie associative, l’éducation 
populaire et les savoirs populaires, et Marie-Odile Cholet, 
conseillère municipale déléguée à la vie associative et à 
l’Observatoire de l’âge, pour leur engagement au sein des 
associations locales. Dijon dispose d’un tissu associatif 
exceptionnel. Il est le cœur battant de notre territoire.
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DANS LE RÉTRO

Les étudiants de retour 
dans les amphis  
21 septembre 
Marraine de la promotion 2021 
de l’université de Bourgogne, 
Nathalie Koenders, première adjointe 

au maire de Dijon, a participé à la cérémonie de rentrée des 
étudiants aux côtés du président de l’uB, Vincent Thomas. 

Le meilleur pour la faim  
19 septembre 
Il a enchanté nos papilles chaque 
dimanche d’été avec le meilleur de la 
gastronomie locale à emporter. Le Brunch 
des Halles saison 6 s’est conclu sur une 
note prometteuse, résolument tournée 
vers l’avenir, puisque c’est l’École des 
Métiers de Dijon métropole qui régalait. 
Les alternants ont concocté un brunch 
mémorable, généreux et inventif, tandis 
que les élèves des chantiers de l’insertion 
ont tenu des stands de restauration 
rapide et de couture. Le BHD, c’est 
une ambiance unique et une façon 
originale de savourer le travail des 
talents d’aujourd’hui et de demain. 
Rendez-vous est pris en juin 2022 
pour la prochaine 
édition, avec l’espoir 
de retrouver le 
plaisir de déguster 
sur place. 

>

>

>
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ÇA, C’EST DIJON

XVIE QUOTIDIENNEX 

NOUVEAUX HABITANTS 
SOYEZ LES BIENVENUS

Samedi 9 octobre, la municipalité accueille ses nouveaux habitants pour leur 
présenter la ville, ses services et ses équipements. Des visites guidées sont aussi 
programmées. Ou comment mêler l’utile à l’agréable.

Vous avez emménagé à Dijon 
depuis moins d’un an et vous 
souhaitez faire plus ample 

connaissance avec la ville ? Participez à la 
Journée des nouveaux habitants, le 
9 octobre à l’hôtel de ville ! Placée sous le 
signe de la proximité et de l’accueil, cette 
journée vous familiarisera avec les diffé-
rents acteurs de la vie quotidienne dijon-
naise, les services et les équipements 
municipaux, les structures de quartier 
ainsi que les membres des commissions 
de quartier. Vous pourrez également 
échanger avec les membres du Conseil 
municipal d’enfants (CME).  
 
En profiter pour effectuer  
ses formalités administratives 
Ce moment convivial fera notamment 
la part belle à la Maison des seniors, 
à la Maison des associations, étendard 
de la diversité du tissu associatif local, à 
l’Office de Tourisme de Dijon métropole 
et à l’Office municipal des sports. Ils 
présenteront leurs activités et leurs services. Enfin, les agents de DiviaMobilités répon-
dront à toutes les questions liées aux transports en commun, et Odivea à celles sur l’eau 
et l’assainissement. Vous pourrez aussi effectuer certaines formalités administratives 
(inscription sur la base ARC pour recevoir des informations thématiques et person -
nalisées sur Dijon, inscription sur les listes électorales, changement d’adresse…).  
 
La ville à petites foulées  
L’après-midi, des visites guidées de la ville sont programmées en partenariat avec 
l’Office de Tourisme et Keolis. En parallèle, pour les plus aventureux, il sera possible de 
parcourir la cité des Ducs à petites foulées. Trois parcours seront proposés : un circuit 
« famille » dans le centre historique (1 h 30, 7 km), un circuit « trail » au cœur du parc 
de la Combe à la Serpent (2 h, 15 km) et un autre « au fil de l’eau », le long de l’Ouche 
et du lac Kir (1 h 30, 12 km). Une manière tonique et originale de prendre ses repères 
tout en découvrant les trésors patrimoniaux, culturels et naturels de la ville. Bienvenue 
à Dijon !

Samedi 9 octobre. Gratuit. 
Hôtel de ville, place de la Libération 
Port du masque et pass sanitaire obligatoires

Tous les ans en octobre, la municipalité organise 
la Journée des nouveaux habitants à l’hôtel de ville.

XEN BREFX 
Les renseignements en quelques clics  
L’arrivée dans une nouvelle ville 
nécessite de prendre d’autres 
habitudes. Le guide du nouvel habitant 
réunit toutes les informations 
nécessaires pour vous permettre 
d’habiter pleinement Dijon, vous 
faciliter la vie et la ville, et vous offrir 
les conditions d’une installation 
réussie. 
dijon.fr/Dijon-au-quotidien/ 
Accueil-des-habitants/ 
Guide-du-nouvel-habitant

https://www.dijon.fr/Dijon-au-quotidien/Accueil-des-habitants/Guide-du-nouvel-habitant
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XTOURISMEX 

LES TENTATIONS 
DE L’ARRIÈRE-SAISON

Vous recevez de la famille ou des amis à Dijon ? L’automne offre 
d’innombrables opportunités de sorties. Ateliers, visites guidées et 
expériences : nos idées pour savourer et épicer l’arrière-saison.

ÇA, C’EST DIJON

« Pour la saison estivale, Dijon 
a misé sur ses valeurs sûres et 

sur des nouveautés avec, au cœur 
des expériences, la promotion 
de nos produits d’excellence, 

de nos artisans et de nos artistes. 
La tendance est plutôt bonne, 
avec un retour des visiteurs, 

essentiellement Français, proche 
de la fréquentation de l’année 
2019 avant la crise sanitaire. »

XSLADANA ZIVKOVICX  
Adjointe au maire  

en charge du tourisme

LE BON BILAN DE L’ÉTÉ 

En juillet et août 
66 780 

personnes ont été accueillies à l’Office 
de Tourisme de Dijon métropole  

Parmi eux 
73 % de Français 

27 % d’étrangers 

Top 3 des pays les plus représentés : 
Belgique 
Pays-Bas 

Allemagne

Un apéritif à 46 mètres de haut, ça vous tente ? 

Participez à des ateliers ludiques 
Apprenez à réaliser vos cocktails ou votre moutarde ou peaufinez vos connaissances en 
matière de biérologie (étude de la bière, ndlr). L’Office de Tourisme de Dijon métropole a 
mis en place une série d’ateliers invitant à la création et à la dégustation : street-art (les 
samedis 16 et 30 octobre), mixologie (les mercredis 6 et 13), biérologie (les mardis 5 et 
19 octobre) et vins et fromages (tous les vendredis et samedis) organisés dans des lieux 
uniques du patrimoine dijonnais ou des commerces du centre-ville.  
 
Suivez le guide et dégustez 
Les visites guidées ne sont pas l’apanage des touristes ! Le parcours « Les Halles gourmandes » 
vous propose de rencontrer les métiers de bouche qui animent ce haut-lieu gastronomique. 
Vous partagerez leur amour pour les bons produits, d’autant mieux en les dégustant (les 
vendredis 15 et 29 et le samedi 23 octobre). Autre nouveauté à tester les mercredis et 
dimanches : « Les Ducs de Bourgogne et leur palais », une visite humoristique en compagnie 
d’un Philippe le Bon (1396-1467) plus vrai que nature qui vous guidera pendant une heure 
et demie à travers les lieux incontournables de son histoire : l’hôtel Chambellan, le musée 
des Beaux-Arts… 
 
Admirez la vue depuis le plus beau rooftop de la ville 
Profitez de l’été indien pour prendre de la hauteur - 316 marches et 46 mètres - et apprécier 
la vue panoramique sur la ville. La Tour Philippe le Bon est un must qui se gravit (tous les 
jours à partir de 10 h 30) et se déguste (Les Apéros de la Tour les vendredis et samedis).  



10 I DIJON MAG N°350 OCTOBRE 2021

ÇA, C’EST DIJON

Encore 6 mois de patience avant de fêter l’ouverture de la Cité. Que nous réserve-t-elle côté 
commerces et artisanat ? Conçu et exploité par le groupe K-Rei, Le Village gastronomique sera 
un lieu vivant où se succèderont rencontres et événements sous le signe de la bonne chère.

XCITÉ INTERNATIONALE DE LA GASTRONOMIE ET DU VINX 

LE VILLAGE GASTRONOMIQUE  
UNE EXPÉRIENCE 100 % PLAISIRS

Sous ses toitures végétalisées, 
le Village gastronomique abritera 
une dizaine de commerces 
de bouche au cœur de la Cité.

C’est un joyau architectural au cœur de la Cité internationale 
de la gastronomie et du vin, mariant des constructions 
neuves et audacieuses à une réhabilitation patrimoniale 

exemplaire. « Le Village gastronomique promet d'être un lieu vivant 
d'expériences sensorielles inédites, un théâtre quotidien de rencontres 
avec des producteurs et des artisans authentiques », annonce François 
Desseille, adjoint au maire délégué aux finances et à la Cité interna-
tionale de la gastronomie et du vin. « S'y succèderont dégustations, 
ateliers, shows culinaires, avec une offre renouvelée au fil des saisons et 
des produits régionaux mis en scène comme jamais. » 
 
5 000 m2 à croquer 
Sous ses toitures végétalisées, Le Village gastronomique intègre une 

dizaine de cellules aux larges parois vitrées pour autant d’univers 
dédiés aux métiers de bouche emblématiques du savoir-faire français : 
boucherie-charcuterie, traiteur et produits de la mer, fruits et 
légumes, meunerie et boulangerie, arts de la table, moutardes, 
douceurs… Sans oublier la cellule fromages et épicerie, bien nommée 
La Planche, comme pour symboliser l’ambiance d’une boutique à la 
fois chic et décontractée. Cet ensemble de 5 000 m2 développe aussi 
une gamme complète de restauration : les établissements du groupe 
Epicure dirigés par le chef triplement étoilé Michelin Éric Pras,  
dont la fameuse Cave de la Cité. Proche des cinémas, un bar à 
bières artisanales et à burgers locavores – c’est-à-dire élaborés à 
partir de produits locaux – complète le menu, pour rappeler que le 
monde estudiantin est aussi le bienvenu.



DIJON MAG N°350 OCTOBRE 2021 I 11  

La Cuisine expérientielle va vous épater 
Au sein du Village gastronomique qu’il a conçu, le groupe K-REI crée 
une véritable cuisine professionnelle, à géométrie variable, pour magnifier 
les produits du terroir au rythme des saisons, pour assister à l’élaboration 
de recettes ou à des masterclass, pour goûter, voire mettre la main à la pâte 
jusqu’à participer à un atelier de mixologie ou, en rooftop, à un cours de 
barbecue… De quoi susciter des dialogues culinaires inoubliables entre les 
visiteurs – jusqu’à deux cents en simultané ! – et des chefs locaux, nationaux et 
internationaux. Un espace qui pourra aussi accueillir des concepts de restaurants 
éphémères ou les scolaires au titre de l’éducation au goût.

XNADJOUA BELHADEFX  
Adjointe au maire déléguée 
au commerce et à l’artisanat

Qu’est-ce qui vous a séduit dans ce projet ? 
« La cuisine est un univers singulier et passionnant qui méritait un écrin à sa mesure. Ne 
serait-ce que pour cela, la Cité est un projet d’intérêt national et international exceptionnel 
et j’ai été immédiatement convaincu d’investir pour créer un village de commerces qui 
soit à la hauteur des enjeux. Nos rencontres et nos échanges avec le Comité d’orientation 
stratégique de la Cité ont débouché sur cette évidence : ici, à Dijon, cela ne pouvait pas se 
faire dans un schéma classique, en louant des espaces à des enseignes. » 
 
D’investisseur, vous êtes devenu exploitant… 
« Avec l’idée inédite – qui pour nous est la clé de la réussite – de théâtraliser les produits 
et le talent des producteurs et artisans, nous avons endossé d’emblée un rôle d’animation 
et de coordination. Puis, pour asseoir le concept, nous sommes effectivement devenus 
acteurs. C’est plus qu’un challenge, c’est une promesse qui, pour être tenue, mobilise une 
énergie dont on n’avait pas idée. Une équipe d’experts nous accompagne pour répondre 
à toutes les contraintes sanitaires, techniques, commerciales… tout un environnement, 
indispensable à appréhender avant d’accueillir « nos » talents pour être prêts à ouvrir, 
avec les autres acteurs de la Cité, au printemps prochain. » 

« Nous allons mettre en scène 
de façon inédite les produits 
et le talent des artisans » 

WILLIAM KRIEF, 
PRÉSIDENT FONDATEUR 
DU VILLAGE 
GASTRONOMIQUE 
(GROUPE K-REI)

« En valorisant saveurs et 
savoir-faire locaux, les commerçants 

et artisans dijonnais invités 
à prendre place au cœur de la Cité 

participeront pleinement à la 
promotion des valeurs universelles 

du Repas gastronomique 
des Français. Pour élaborer l’offre 

du Village gastronomique, le Groupe 
K-Rei a dialogué avec l’Union 

des métiers et des industries de 
l’hôtellerie et la Chambre des métiers 

et de l’artisanat de Côte-d’Or. »

La Cité vous fait (déjà) craquer ! Pendant 
les Journées européennes du patrimoine, 
2 301 visiteurs ont exploré le chantier 
et apprécié l'avancée des travaux en vue 
de l'ouverture au printemps. 

La boutique La Planche proposera une sélection de fromages affinés 
et des planches à emporter pour l’apéritif.
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ÇA, C’EST DIJON

Transports en commun, aménagements cyclables, stationnement : de belles nouveautés 
marquent l’automne sur le terrain des mobilités. 

XMOBILITÉSX 

BOUGER MIEUX

XEN BREFX 
« Dijon sans ma 
voiture » spécial 
entreprises. 
Jusqu’au 15 octobre, 
laissez votre voiture 
au parking Monge 
pour vous rendre 
au travail 
et expérimentez 
le tram, le bus, 
le vélo ou encore 
le covoiturage. 
DijonMobilités 
vous fait bénéficier 
d’avantages 
imbattables en 
contrepartie.   
divia.fr 
 
Côté parkings 
C’est parti pour 
deux années de 
travaux qui 
donneront 
naissance à 
« Dauphine Dijon » ; 
le parking Dauphine 
reste cependant 
accessible 
sept jours sur sept 
par la rue Bossuet. 
Quant au parking 
Trémouille, toujours 
dans l’attente d’un 
dénouement suite 
aux propositions 
faites par la ville 
au Département, 
vous pourrez 
l’utiliser jusqu’au 
31 décembre.

Le saviez-vous ? 
Vous stationnez votre véhicule aux parkings Clemenceau, Malraux ou Monge Cité pour ensuite vous déplacer en bus, tram ou/et en 
empruntant un DiviaVélodi ? Le Bouquet Libertés est fait pour vous ! Avantageuse et adaptable à vos besoins, cette nouvelle offre 
s’adresse à ceux qui souhaitent se déplacer facilement dans la métropole dijonnaise tout en réduisant leur impact sur l’environnement.  
Infos et abonnements à l’agence commerciale DiviaMobilités (16, place Darcy) ou en ligne sur divia.fr

La nouvelle ligne Grésilles Trimolet - Écoparc 
Dijon Bourgogne 
Elle relie les Grésilles à la nouvelle zone d’activités de 
Saint-Apollinaire. La ligne F43 circule en semaine, du 
lundi au vendredi. Connectée au Tram T1 à la station 
Grésilles Trimolet, elle permet des correspondances avec la 
ligne Corol (arrêt Billardon) et les lignes B11 et B19 (arrêt 
Paquier d’Aupré). 

Une station DiviaVélodi 
boulevard Voltaire 
En fonction depuis le mois dernier, la station 
n° 2 Voltaire-Mirande est située 22, rue de 
Mirande, à proximité de l’arrêt « Lycée H. 
Fontaine » des lignes de bus L3, L6 et B11. 
Au cœur de Dijon, 400 vélos sont disponibles 
à la location au gré des 40 stations du réseau 
DiviaVélodi. Il n’y a qu’à choisir son abon -
nement (24h, 7 jours, 1 mois ou 1 an) et… 
pédaler la ville !

Voies cyclables : le rond-point  
du 8-mai-1945 enfin requalifié 
Du neuf et du mieux pour les cyclistes au 
carrefour du 8-mai-1945, qui intègre l’inter-
section formée par l’avenue Champollion et 
les rues Castelnau et Camille-Claudel. 
Assurant le lien avec ceux déjà en place, 
un nouvel aménagement cyclable sécurise 
désormais leur parcours.
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XORIENTATIONX 

TROUVEZ VOTRE VOIE
Les 11 et 12 octobre au Consortium, l’évènement « La voie des talents » 
proposera à plus de 1 500 collégiens et lycéens et 200 demandeurs d’emploi 
de les découvrir lors d’un salon participatif.

11 et 12 octobre au Consortium, 37, rue de Longvic.  
Entrée gratuite par groupe toutes les 20 minutes entre 8 h 30 et 16 h.  
Durée du parcours : 2 h. Pour les demandeurs d’emploi, les inscriptions 
sont à effectuer sur lavoiedestalents.fr.

«L a voie des talents » est une façon ludique 
de réfléchir à son orientation grâce à 
des mises en situation. Ce salon vise à 

promouvoir les métiers et les compétences de la trans-
formation alimentaire jusqu’à la commercialisation des 
produits gastronomiques du territoire. Dix métiers 
différents seront présentés : huit en agroalimentaire et 
deux en relation client, par une quinzaine d’entreprises. 
Des professionnels issus d’organismes publics présente-
ront les différentes formations pour découvrir le lien 
entre le métier et la formation. À chaque stand, le visiteur 
découvrira une partie différente de la recette du poulet 
Gaston Gérard. Échanger sur place avec les pros, s’ins-
pirer de leur plaisir de travailler, découvrir les gestes du 
métier et en apprendre davantage sur les filières qui 
recrutent font partie des objectifs de la Voie des talents. 
À l’issue de ce salon, des stages et des visites en entreprise 
pourront être programmés.

XEN BREFX 
Une nouvelle brasserie 
sur le campus universitaire  
La brasserie « La Cantine » 
du Crous Bourgogne-
Franche-Comté a remplacé 
Le Lamartine sur le campus 
universitaire 
depuis le 16 septembre. 
Bâtiment Lamartine 
6, avenue Alain-Savary  
 
Bienvenue à la ferme !  
Une quinzaine de 
producteurs du réseau 
Bienvenue à la ferme vous 
donnent rendez-vous pour 
leur traditionnel marché 
d’automne. Œufs, miel, 
volailles, truites fumées, 
fromages, confitures, vins 
et jus de fruits… Vous 
pourrez remplir vos paniers 
de produits locaux, 
savoureux et authentiques. 
Dimanche 10 octobre, 
place François-Rude,  
de 10 h à 18 h

ÇA, C’EST DIJONÇA, C’EST DIJON

FAIRE SON SERVICE CIVIQUE  
À DIJON
Destiné aux jeunes de 16 à 25 ans (30 ans pour les jeunes en 
situation de handicap), le service civique consiste à s’engager 
pour des missions d’intérêt général pendant 10 mois. La ville de 
Dijon accueille chaque année 17 volontaires dans les domaines 
de la culture, de l’éducation, de la solidarité, de l’environnement 
ou encore des relations internationales. Au service Jeunesse, par 
exemple, les volontaires participent à un projet d’échange à 
 l’international et partent effectuer leur mission dans les villes 
jumelles de Dijon, en Roumanie, en Italie, au Portugal ou au 
Maroc. Pour donner davantage de place aux jeunes dans les 
 projets municipaux et métropolitains, Dijon souhaite aug-
menter le nombre de volontaires accueillis dans ses services. Dès 
décembre 2021, il sera proposé trente places pour des missions 
à la ville de Dijon et au CCAS et dix places à Dijon Métropole. 
De nouvelles missions sont programmées pour janvier 2022 : 
dans le domaine des sports avec le dispositif « Génération 2024 » 
pour préparer les JO de Paris, au Jardin des Sciences, à l’accueil 
social pour lutter contre la fracture numérique…

Pour candidater, il suffit de s’inscrire sur la plateforme de l’Agence nationale du service civique : 
service-civique.gouv.fr

https://www.creativ21.fr/campus/la-voie-des-talents
https://www.service-civique.gouv.fr/
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XÉCONOMIE SOCIALE ET SOLIDAIREX 

 Une part 
ESSentielle

Réunissant associations, mutuelles, 
coopératives, fondations et entreprises 
d’utilité sociale, l’Économie sociale et 
solidaire, appelée ESS, représente 
environ un emploi sur dix à Dijon. La 
métropole élabore une stratégie avec 
les acteurs pour favoriser son 
développement. À l’occasion du mois 
de l’économie sociale et solidaire et 
avant la tenue des Journées de 
l’économie autrement en novembre, 
rencontre avec ces femmes et ces 
hommes qui agissent en conciliant 
activité économique et utilité sociale.
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La Rustine est l’une des associations 
du paysage dijonnais de l’ESS. 
Dans son atelier, les vélos sont réparés 
en mode collaboratif, avec l’aide 
et les conseils d’une équipe de salariés 
et de bénévoles passionnés. 
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Quel est le point commun entre une association de plusieurs centaines de salariés 
proposant aide à domicile et services à la personne, un club sportif avec un seul salarié, 
une mutuelle et une entreprise d’insertion travaillant dans la rénovation du patrimoine ? 

Toutes ces structures, quel que soit le nombre de leurs salariés, qu’elles soient locales ou 
nationales et quel que soit leur secteur d’activité, font partie de l’Économie sociale et solidaire 
(ESS). Regroupant les associations, les coopératives, les mutuelles, les fondations et les 
entreprises d’utilité sociale, elle constitue une composante essentielle de l’économie. Et pour 
cause : l’ESS représente environ 10 % de l’emploi en France, et même 14 % de l’emploi privé. 
Dans des secteurs comme le médico-social, l’aide à domicile, les services à la personne, la culture 
ou le sport, les structures de l’ESS pèsent lourd. Une loi de 2014 accorde d’ailleurs un statut 
juridique clair à ces entités dont le fonctionnement interne et l’activité sont fondés sur un 
principe de solidarité et d’utilité sociale. Entre autres règles : le bénéfice personnel est proscrit, 
les résultats éventuels sont réinvestis, la gouvernance repose sur la participation – c’est le 
principe « un homme, une voix ».

1 654 
établissements 

19 422 
employés 

11,5 % 
de l’emploi total 

3/4 
de l’activité de l’ESS  

en Côte-d’Or 

Source : Chambre régionale 
de l’Économie sociale et solidaire, 

2017.

L’ESS À DIJON,  
CE SONT

CETTE ÉCONOMIE  
QUI NOUS RÉUNIT

Au festival VYV, Le Chemin des beaux jours proposait du 2 au 5 septembre dernier un parcours parmi 
une quarantaine d’initiatives sociales inventives, efficaces et souvent innovantes issues du monde mutualiste, 
associatif, de l’entreprise, de l’enseignement ou encore des collectivités. 

grand format
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Le PES, c’est une équipe de sept salariés pour accompagner les candidats à la création 
ou la reprise d'une activité économique dans l’Économie sociale et solidaire.

Créé en 1997, le Pôle d’Économie solidaire 21 (PES21) accompagne 
les créateurs et repreneurs d’entreprises de l’Économie sociale et solidaire, 
qui proposent des services dans de nombreux secteurs d’activité. Depuis 
sa création, il a permis la création de 700 structures et la création 
ou le maintien de 1 000 emplois, soit 2 600 personnes aidées.

12, avenue Gustave-Eiffel - 03 80 50 90 47 - pole-economie-solidaire21.org 

ENTREPRENDRE AUTREMENT

À La Recyclade, chaque objet est susceptible de vivre une seconde vie, ce qui réduit le 
volume de nos déchets. Au drive zéro-déchet La Base, on se fournit, après les avoir sélec-
tionnés sur internet, en produits alimentaires bio, locaux, et en vrac. À la Coopérative 

funéraire, le service, moins coûteux que dans des entreprises de pompes funèbres traditionnelles, 
propose une autre approche des obsèques. La Chouette Monnaie propose aux Dijonnais de régler 
leurs achats dans une monnaie locale. La Chaîne verte récupère le compost auprès des restaura-
teurs pour alimenter la filière de la méthanisation. Ces quelques exemples dijonnais illustrent 
l’étendue du champ des services proposés par les acteurs de l’économie sociale et solidaire. « Ces 
entreprises servent l’intérêt collectif et sont porteuses de valeurs communes et créent des emplois et 
de la richesse sur le territoire, résume Fabrice Pénasse, directeur du PES 21, dont la vocation est 
d’accompagner les créateur d’entreprise de l’ESS, le secteur associatif pour la pérennisation de 
ses emplois et les collectivités territoriales à la création d’activité économique de proximité. Leur 
approche fait sens et est transformatrice. Elles contribuent à la cohésion sociale, au dynamisme du 
territoire et participent d’une économie bas carbone. Les projets que nous accompagnons ont une 
utilité sociale. Ils s’inscrivent dans les valeurs de l’ESS », précise le directeur. 
 
« Les jeunes sont en quête de sens » 
Depuis 2018, le Pôle a accompagné plus de 60 associations dijonnaises à travers le Dispositif local 
d’accompagnement (DLA) : « Nous aidons les structures à surmonter leurs difficultés, qu’il s’agisse 
d’une problématique de diversification de leurs activités, d’un essoufflement de leur modèle écono-
mique, d’un renouvellement de leur gouvernance ou de leur projet associatif ». Enfin, à travers le 
Générateur BFC, le Pôle d’Économie solidaire est partenaire de collectivités, surtout rurales, 
souhaitant redynamiser leur tissu économique. Fabrice Pénasse constate un intérêt croissant 
pour l’ESS. « Les jeunes en particulier sont en quête de sens. Ils ont tendance à se tourner vers l’ESS 
car ce secteur est ancré dans le territoire, crée de la valeur autrement et s’inscrit pleinement dans la 
transition écologique. Beaucoup des personnes que nous accompagnons sont d’ailleurs en reconver-
sion, quittent l’entreprise “classique” pour créer leur activité et leur emploi. » 

« Dijon a élaboré une stratégie 
en faveur de l’ESS. Nous avons 

confié au Pôle d’économie 
solidaire une mission 

consistant à réunir tous les 
acteurs et à les écouter, pour 
comprendre leurs attentes et 

leurs besoins. C’est la première 
fois qu’une telle initiative est 

prise pour identifier les enjeux 
liés à l’ESS et définir une 

politique publique favorisant 
son développement. Cette 

démarche est engagée dans 
le contexte de crise que nous 

vivons et qui nous appelle 
à envisager autrement nos 

rapports au travail, à réfléchir 
au sens que nous donnons 
à nos vies, et à agir plus 
fortement encore pour 

la planète. »

XOCÉANE CHARRET-GODARDX  
Conseillère municipale déléguée  
à l’Économie sociale et solidaire 

et à l’emploi

https://pole-economie-solidaire21.org/
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FERS DE LANCE DE L’ESS
LA MUTUALITE FRANÇAISE BOURGUIGNONNE 
Entreprise leader de l’ESS 
Succédant à Michel Martin, Lucie Gras est la nouvelle présidente de la Mutualité française bourguignonne. 
Militante mutualiste de longue date, elle a notamment dirigé la Chambre régionale de l’Économie sociale et 
solidaire de Bourgogne Franche-Comté et était déléguée d’ESS France. « Aujourd’hui, la Mutualité française 
bourguignonne représente plus de 4 400 salariés sur 165 sites d’activités que nous souhaitons protéger et déve-
lopper. Faire preuve d’audace est important pour faire vivre nos valeurs, celles de la non-lucrativité, de l’utilité 
sociale et de la transition écologique notamment. Nous sommes devenus un acteur incontournable dans les secteurs 
sanitaire, médico-social et social. Nous portons nos exigences de solidarité et de responsabilité en faveur de la santé 
et de l’accompagnement en proposant des services et des soins de qualité accessibles à tous les publics, adhérents 
mutualistes ou non, en milieu rural comme urbain. » 

bourgogne-sante-services.com

GROUPE ID’ÉES  
L’insertion chevillée au cœur 
Tous deux anciens éducateurs de rue, Pierre Choux et Jacques 
Danière fondent la société ID’ÉES 21 en 1985. Leur pari : l’in-
sertion sociale par l’activité économique. 36 ans plus tard, 
GROUPE ID’ÉES, dont le siège est à Chenôve, compte 67 
établissements dans 35 départements. Des entreprises d’inser-
tion et un réseau d’agences de travail temporaire qui couvrent 
une large palette de secteurs : transport et déménagement, 
nettoyage, espaces verts, bâtiment, tampographie, plasturgie, tri 
et valorisation de déchets… Cette réussite se traduit par le 
retour à l’emploi salarié de près de 4 000 personnes chaque 
année. Pierre Choux explique : « Nous pensons que c’est d’abord 
“l’économique” qui permet à l’entreprise d’insertion d’exister : 
gagner et conserver ses marchés, obtenir une productivité satisfai-
sante sont impératifs et cela quels que soient les niveaux ou diffi-
cultés des personnes accueillies. Ensuite, la première performance 
des entreprises d’insertion est de maintenir des personnes réputées 
“non employables” sur des postes de travail “ordinaires” avec leurs 
droits et leurs devoirs. » 

groupeidees.fr ICO IMPRIMERIE  
La démocratie leur réussit 
ICO comme Imprimerie coopérative ouvrière. Fondée il y a plus d’un 
siècle, elle est la plus ancienne SCOP du département. Dans ses locaux 
de la rue des Corroyeurs, l’imprimerie emploie 14 personnes. Le 
principe d’une Société coopérative et participative ? Les salariés sont les 
associés majoritaires et le pouvoir y est exercé démocratiquement. « Une 
SCOP est une entreprise à part entière. La différence, c’est la gouvernance, 
la répartition des bénéfices et la transmission aux générations futures de 
l’outil de travail. Ajoutons que lorsqu’un associé quitte la société, on lui 
rembourse ses parts. Dans cette configuration, il n’est pas possible qu’une 
SCOP soit “avalée” par un spéculateur », détaille Laurent Poisneuf, 
directeur général et président élu d’ICO. « “Ils aiment le lundi” est l’un 
des slogans des coopératives ; je trouve cela poétique et bien vu ! » 

icoimprimeriedijon.com

http://www.bourgogne-sante-services.com/
https://www.groupeidees.fr/
http://www.icoimprimeriedijon.com/
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LA BASE DU ZÉRO-DÉCHET
Modifier ses habitudes de consommation en profitant d’une offre pratique et flexible, c’est « LA BASE » 
selon David, Romain et Clarisse. En reconversion professionnelle, ils portent ce projet depuis mars 2020. 
La Base, c’est une épicerie basée sur le bio, le local et le zéro déchet accessible en drive. « Réunir le côté 
humain de l’épicerie avec la praticité et la rapidité du drive nous semblait être l’offre la plus adaptée aux 
consommateurs d’aujourd’hui », raconte David, co-fondateur. À La Base, on peut commander sur Internet 
puis récupérer ses courses au drive où s’arrêter quelques minutes à la boutique et discuter avec l’équipe 
tout en prenant le temps de découvrir les mille références de produits alimentaires, cosmétiques et 
ménagers, dont 90 % bio. Terminés les sacs. La majorité des produits est fournie dans des bocaux consignés 
ou rangée dans des tote-bags. 

Ouverture et retrait le mardi de 16 h à 19 h, le mercredi et vendredi de 11 h à 19 et le samedi de 10 h à 15 h 
Zone d’activité Capnord - labase.coop

XEN BREFX 

Mois de l’économie 
sociale et solidaire 
Un mois, celui 
de novembre, 
pour valoriser les 
acteurs et les initiatives 
de l’ESS, dans toute 
la France et notamment 
à Dijon. Des rendez-vous 
sont prévus autour 
de la finance solidaire, 
des solidarités, 
des achats socialement 
et écologiquement 
responsables et de la 
réduction des déchets.  
lemois-ess.org  
 
 
Journées de 
l’économie autrement 
Les 26 et 27 novembre, 
le magazine Alternatives 
économiques, dont 
le siège se trouve 
à Quetigny, organise 
au cœur du palais 
des Ducs et des États 
de Bourgogne les 
Journées de l’économie 
autrement, en clôture 
du mois de l’Économie 
sociale et solidaire. 
Chaque année depuis 
2016, les conférences 
et ateliers réunissent 
plusieurs milliers 
de participants 
et une centaine 
d’intervenants de tous 
horizons : économistes, 
sociologues, chercheurs, 
élus, acteurs de terrain…  
journeeseconomie 
autrement.fr 
 
 
La Chambre régionale 
de l’Économie sociale 
et solidaire (Cress) 
Créée le 1er janvier 2017, 
elle anime et représente 
le réseau des entreprises 
et structures de l’ESS. 
Elle propose des 
formations et des 
événements valorisant 
l’ESS et pilote 
un observatoire 
économique.  
ess-bfc.org

La consigne est au cœur 
du fonctionnement du drive 
zéro-déchet La Base. 
Elle a plusieurs formes, 
mais toujours une couleur : 
celle de la transparence.

https://www.labase.coop/
https://lemois-ess.org/
https://www.journeeseconomieautrement.fr/
https://ess-bfc.org/
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CEUX QUI RÉPARENT  
ET RECYCLENT

Ces quatre associations prennent le temps de nous former, de réparer, de recycler, 
de transformer. Elles s’inscrivent dans l’Économie sociale et solidaire et participent 
à la transition vers une société plus juste et plus respectueuse de l’environnement.  
Rencontre avec La Chaine Verte, La Recyclade, La Ressourcerie végétale et Cric & Co.

LA CHAÎNE VERTE COLLECTE À VÉLO LES DÉCHETS 
ALIMENTAIRES DES PROFESSIONNELS
Créée par trois Dijonnaises, La Chaîne verte est une jeune 
association créée l’été dernier pour collecter les déchets 
alimentaires et/ou végétaux des restaurateurs, commerces, 
structures publiques et privées de l’agglomération dijonnaise 
à vélo électrique. Épluchures, produits périmés, retours d’as-
siette et déchets verts, les bénévoles de La Chaîne verte 
ramassent les biodéchets une à trois fois par semaine, selon le 
forfait souhaité. Les déchets, au lieu d’être incinérés, sont 
ensuite transportés jusqu’au terrain mis à disposition pour 
l’association par la ville de Longvic pour être transformés en 
compost. Il servira à enrichir les terres agricoles. L’association 
compte déjà parmi ses clients des belles adresses dijonnaises : 
le restaurant étoilé CIBO, La Menuiserie, l’Un des Sens ainsi 
que l’Établissement pour personnes âgées dépendantes des 
Grands Crus. Avis aux sportifs, La Chaîne verte recherche des 
bénévoles motivés pour pédaler en faveur de l’environnement !  

La Chaîne Verte : 06 22 38 53 89 -  lachaineverte@laposte.net

À LA RECYCLADE, LES OBJETS TROUVENT UNE SECONDE VIE
Après une première vie professionnelle, Fred Ramette se lance 
dans l’aventure de La Recyclade en 2016. Il fonde une recy-
clerie accompagné par quatre salariés et une trentaine de 
bénévoles pour collecter les objets dont les gens ne veulent 
plus, les valoriser, les nettoyer, les réparer et les vendre dans les 
deux boutiques solidaires dont l’adhésion annuelle, obliga-
toire pour effectuer ses achats, est à prix libre. La Recyclade 
sensibilise aussi les Dijonnais, via différents ateliers, aux tech-
niques de recyclage pour donner une seconde vie aux objets. 
Elle a bon espoir d’ouvrir une bricothèque afin de louer du 
matériel à des prix défiant toute concurrence. L’association 
compte 5 000 adhérents et 140 tonnes d’objets ont trouvé une 
seconde vie depuis l’ouverture. La Recyclade envisage d’ouvrir 
une recyclerie-café réparation nomade : un camion sillon -
nerait les villages de Côte-d’Or à la rencontre des habitants.  

Boutiques solidaires ouvertes du mardi au samedi de 14 h à 18 h : 
11, rue du Nuits Saint-Georges et 5, rue de l’Est  
09 83 79 71 39 - larecyclade.fr

Appelés à être valorisés en compost, les déchets organiques sont 
collectés à vélo, ici au restaurant La Menuiserie, rue des Godrans.

La Recyclade a ouvert une seconde boutique dans le quartier 
Montmuzard. On y trouve des vêtements, des jouets pour 
enfants, des objets de décoration, mais aussi des meubles, 
de la vaisselle et des livres.

larecyclade.fr
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NE JETEZ PLUS VOS PLANTES, 
CONFIEZ-LES À LA 
RESSOURCERIE VÉGÉTALE

Si l’on parle beaucoup de gaspillage 
alimentaire, on entend peu la notion 
de gaspillage végétal, qui est pourtant 
une vraie problématique. C’est de 
ce constat qu’est partie Chantale 
Thierry, amoureuse des plantes qui 
a créé La Ressourcerie végétale. 
Elle propose de reprendre les végétaux 
oubliés dans un coin chez les particu-
liers comme les invendus des grandes 
surfaces et fleuristes pour en prendre 
soin avant de les proposer à la vente ou 
la location. Louer des plantes, en voilà 
une belle idée pour les entreprises en 
mal de verdure. En effet, La Ressour-
cerie végétale s’adresse également aux 
entreprises investies dans une 
démarche de Responsabilité sociétale 
des entreprises (RSE). Au printemps 
prochain, Chantale prévoit d’ouvrir 
une boutique, un lieu de vie autour de 

la terre où chacun pourra acheter des plantes « recyclées », participer 
à des ateliers ou simplement déguster un thé, entouré de verdure !  

La Ressourcerie végétale -  laressourcerievegetale@gmail.com

LE GARAGISTE, C’EST VOUS
À première vue, c’est un garage auto-
mobile, installé près de la MJC des 
Bourroches. Mais Cric & Co, 
c’est beaucoup plus que cela. « Notre 
démarche consiste à proposer aux 
Dijonnais de réfléchir sur leurs modes 
de déplacement et leur faire prendre 
conscience que la voiture n’est pas le seul 
moyen de transport possible », explique 
une salariée de l’association créée en 
2016. « Le garage permet d’effectuer la 
maintenance et les petits travaux sur sa 
voiture de manière à allonger sa durée 
de vie », ajoute Laurent Favet, créateur 
de Cric & Co. une solution pour 
limiter le coût de ses mobilités. 
D’autant que le garage est participatif. 
Lors d’ateliers de co-réparation, c’est le 
propriétaire du véhicule qui, avec 

l’aide de Laurent, ancien mécanicien puis expert automobile jadis 
passionné de rallyes, met les mains sous le capot. Cric & Co organise 
aussi des formations pour vous conseiller sur l’achat d’un véhicule 
d’occasion par exemple.  

73, boulevard Eugène-Fyot 
contact@cricandco.fr - formation@cricandco.fr

L’association La Rustine 
a été fondée par Philippe 
Simonnet il y a près de 
10 ans. Aujourd’hui, elle 
est composée de trois 
salariés et d’une dizaine 
de bénévoles qui accom-
pagnent près de mille 
adhérents. Dans son 
atelier, l’équipe met à 
disposition un lieu et des 
outils, supervise, con-
seille et accompagne les 
membres qui viennent réparer leur deux-roues. Elle récupère aussi 
des pièces détachées sous la forme de dons. « Les Dijonnais se 
séparent d’objets de façon intelligente. Ils apprécient que leurs vieux 
vélos servent à en réparer de nouveaux », témoigne Philippe 
Simonnet.  

La Rustine - 5, rue du Havre 
03 73 27 03 66 - contact@larustine.org - larustine.org 
 

« À La Bécane à Jules, l’ob-
jectif, c’est de convaincre 
les gens de passer au vélo ! », 
explique Céline Noël, 
directrice. Créée sous 
forme d’association en 
2006, La Bécane à Jules est 
une Société coopérative 
d’intérêt collectif (SCIC) 
depuis 2015. La structure 
propose des cours indi-
viduels avec un mécani-
cien pour apprendre à 

entretenir et réparer son vélo. Il est aussi possible d’acheter un vélo 
de la marque créée par La Bécane, Refab, fabriqué avec 70 à 75 % 
de pièces récupérées. Un objet unique et adapté à la pratique au 
quotidien. Pour ceux qui n’auraient pas le temps ou simplement 
pas la fibre mécano, l’atelier répare aussi vos vélos. Enfin, pour les 
adeptes de l’assistance électrique, La Bécane propose de convertir 
n’importe quel vélo.  

La Bécane à Jules - 17, rue de l’Île  
03 80 49 18 06 - atelier@labecaneajules.fr - labecaneajules.fr 

Vous les avez peut-être rencontrés en septembre 
dernier, lors d’une bourse aux vélos pour l’un, 
au salon Vélo & Co pour l’autre. Si vous êtes 
passionné, on ne vous présente plus La Rustine 
et La Bécane à Jules ! 

PAR AMOUR POUR 
LA RÉCUPÉRATION 
ET DU RECYCLAGE 
DES VÉLOS

En attendant de trouver 
un local, Chantale récupère 
et soigne les plantes 
chez elle et les revend 
via sa page Facebook 
La Ressourcerie végétale.

Le garage Cric & Co organise 
des ateliers de co-réparation 
avec les propriétaires 
des véhicules.

https://larustine.org/
https://www.labecaneajules.fr/
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UN DIPLÔME UNIQUE  
EN FRANCE

Le Diplôme universitaire Administration, gestion et développement des associations 
proposé par l’université de Bourgogne depuis 2007 attire des personnes de toute la France 
souhaitant se former. Il contribue à la professionnalisation des responsables associatifs.

L’histoire n’est pas rare : une asso-
ciation qui débute petitement mais 
grandit vite, recrute des salariés, 

doit gérer bientôt un budget conséquent 
et se retrouve confrontée à des réglemen-
tations dépassant la compétence de ses 
fondateurs qui, de bénévoles investis, se 
retrouvent dans la posture de gestion-
naires d’une véritable petite entreprise. 
« Notre Diplôme universitaire s’adresse 
à ce public », explique François Ousset, 
responsable pédagogique de la formation 
Administration, gestion et dévelop -
pement des associations. Elle porte 
aussi bien sur les questions juridiques, 
comptables ou de communication. »  
 
Professionnaliser les membres 
d’associations 
Issue pour moitié du quart Est de la 
France et pour moitié des autres régions, 
la vingtaine d’étudiants qui s’inscrit 
chaque année occupe des postes variés 
dans le monde associatif : directeur, 
président, secrétaire, trésorier, responsa-
ble financier… Pour postuler, il est 
nécessaire d’être titulaire du baccalauréat ou d’un diplôme de niveau 
IV ou bien de justifier d’une expérience professionnelle d’au moins 
3 ans. La formation dure 200 heures sur 24 jours de cours (3 jours 
par mois d’octobre à juin).  
Les intervenants sont en majorité des professionnels, issus par 
exemple de l’Urssaf ou de la direction des finances publiques. Ils 
prodiguent « une formation professionnalisante », contribuant à la 
montée en compétences des responsables associatifs. Le financement 
de cette formation est généralement assuré par les associations, dont 
les conseils d’administration ont la possibilité de flécher une partie 
de leurs fonds vers la formation de leurs dirigeants. « L’un des intérêts 
de ce DU unique en France, c’est que des publics variés, de tous âges 
et de toutes régions, issus de secteurs d’activité divers, se retrouvent 
et échangent autour de leurs problématiques respectives. » 

blog.u-bourgogne.fr/du-agda/presentation-du-diplome

François Ousset est responsable pédagogique du Diplôme universitaire Administration, 
gestion et développement des associations à l’université de Bourgogne..

« Il faut foncer à Dijon pour 
effectuer ce DU ! Pour l’ouverture 

d’esprit, pour les rencontres, 
la qualité des interventions 

des professionnels et pour découvrir 
des thématiques auxquelles 

on n’aurait même pas pensé ! » 

Léa 
Étudiante du DU Administration, gestion et 

développement des associations, promotion 2020

https://blog.u-bourgogne.fr/du-agda/presentation-du-diplome/
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L’HUMAIN AU CENTRE DU CAFÉ DE LA MAISON-PHARE
« Ici, on est ouvert à tous », assure Salwa, l’une des bénévoles 
du café de l’association la Maison-Phare ouvert en 2016. 
Situé dans le quartier Fontaine d’Ouche, c’est un lieu de vie 
et d’échange où chacun peut rompre avec la solitude. Une 
équipe d’animatrices sociales et de bénévoles accueille les 
familles, les seniors comme les plus isolés, dans l’objectif de 
favoriser le lien social, organiser des ateliers ou simplement 
pour un café. Basé sur le principe d’accueil inconditionnel et 
de libre adhésion, le café de La Maison-Phare est tout simple-
ment propice aux rencontres. Dans la continuité de cette 
belle initiative et afin de rendre accessible l’alimentation 
saine à moindre coût, en 2019, La Maison-Phare a ouvert son 
propre restaurant. Au Resto de La Maison-Phare, on cuisine 
de tout et l’ambiance est familiale. Le menu (5 € + prix libre 
par adulte et 2 € par enfant) se veut sain, gourmand et varié.  

Le café de La Maison-Phare est ouvert le mardi de 9 h à 11 h 30 
et de 13 h 30 à 17 h 30, le mercredi de 11 h 30 à 17 h 30, le jeudi 
de 9 h à 17 h 30, le vendredi de 14 h à 17 h et, à partir du 
13 novembre, le samedi de 14 h à 17 h. Le Resto est ouvert 
le mercredi et le jeudi de 11 h 30 à 13 h. Les mardis et jeudis 
matins, des petit-déjeuner à 2 € sont servis. 
03 80 45 45 26 - contact@lamaisonphare.fr

À partir du 13 novembre, le café de la Maison-Phare ouvrira du mardi 
au samedi.

LA FEBIA AU SECOURS 
DES ÉTUDIANTS PRÉCAIRES
Pour lutter contre la précarité alimentaire des étudiants, un fléau 
aggravé par la crise sanitaire, la Fédération étudiante de 
Bourgogne inter-associative (Febia) a ouvert en décembre dernier 
une épicerie solidaire sur le campus destinée aux élèves en diffi-
culté, sous condition de revenus. Les produit (fruits, légumes, 
produits d’hygiène et d’entretien…) à prix très réduits, provien-
nent pour partie de la Banque alimentaire de Bourgogne, de 
chaînes de la grande distribution partenaires et des fournisseurs 
locaux. Plus qu’une épicerie, c’est un lieu d’échange, qui favorise 
le lien social et contribue à rompre la solitude des jeunes. « Nous 
souhaitons que les jeunes retrouvent une certaine autonomie et nous 
les accompagnons en ce sens », explique Louis, l’un des bénévoles. 
« Nous les aidons à gérer leur budget par le biais d’ateliers ou les 
mettons en relation avec des  assistantes sociales. »  

Local au rez-de-chaussée du bâtiment Droit-Lettres,  
campus universitaire - urgence-precarite@febia-bourgogne.fr

L’épicerie solidaire a continué de fonctionner cet été pour les étudiants 
restés sur place. Elle compte désormais près de 500 inscrits.

MA VILLE EST CHOUETTE

Zoom sur le café de la Maison-Phare et l’épicerie solidaire de la Febia, deux lieux engagés 
dans la lutte contre la précarité et l’isolement.

XINITIATIVESX 

LA CONVIVIALITÉ  
CONTRE LES DIFFICULTÉS
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De la cuisine centrale jusqu’aux assiettes 
des 8 000 petits Dijonnais accueillis chaque 
jour dans les restaurants scolaires, la chasse 
au gaspillage est engagée depuis 2017. 
Chacun y met du sien et les efforts payent.

XGASPILLAGE ALIMENTAIREX 

DES ÉCOLES 
EXEMPLAIRES

En 2017, une étude sur le gaspillage alimentaire dans les restau-
rants scolaires est réalisée. Le niveau de gaspillage est mesuré 
à partir des restes de repas, lesquels sont pesés. On compte alors 

161 grammes de déchets alimentaires par repas et par enfant. Pour 
réduire ce chiffre, un plan d’actions est mis en place en janvier 2018. 
Dans l’ensemble des écoles, les quantités se voient ajustées conformé-
ment aux recommandations des experts en nutrition, les équipes et les 
enfants sensibilisés, la quantité de pain servie adaptée au menu du jour, 
le pain et les fruits non consommés au déjeuner proposés au goûter du 
périscolaire. Les excédents sont quant à eux donnés à la Banque alimen-
taire de Bourgogne, et les biodéchets jetés dans un compost quand les 
établissements en sont équipés, comme aux écoles Darcy ou Drapeau.   
 
Une réduction de 54 % des déchets 
Depuis, les résultats sont visibles et très encourageants. Les restes des 
assiettes représentaient la plus grosse part des déchets des restaurants 
scolaires (58 % en 2017). Depuis, le gaspillage moyen dans les 140 res-
taurants scolaires de la ville a largement diminué : il est passé de 
161 grammes par repas et par enfant en 2017 à 99 grammes en 2019. 
Sur l’année scolaire 2020-2021, le gaspillage alimentaire a encore 
diminué de 14 %. Cela représente une baisse de 54 % par rapport 
à 2017.  
 
Le confort des élèves va de pair 
Si l’essentiel de la réduction du gaspillage alimentaire a été obtenu par 
l’ajustement des portions, du pain ou des sauces, des actions ont égale-
ment été menées en faveur du confort des enfants lors des repas. Un 
 travail a été réalisé sur le volume sonore, la décoration, l’ambiance ou 
encore la présentation des plats. La découverte de nouvelles saveurs 
nécessite un accompagnement éducatif qui participe, aussi, à moins 
de gaspillage.  
 
L’argent économisé consacré à l’achat de produits biologiques 
L’enjeu est environnemental, mais également financier : l’argent ainsi 
économisé est réinvesti dans des produits biologiques, parfois un peu 
plus coûteux mais sans augmentation du prix du repas demandé aux 
familles. Ainsi, les enfants mangent mieux, pour le même prix, et jettent 
moins. Alors que le bilan est positif, une marge de progression est 
encore  possible ; c’est l’objectif même de la cuisine centrale et des 
 restaurants scolaires. Un nouveau diagnostic est en cours de réalisation 
par l’association Restau’Co.

Dans les restaurants scolaires, 
comme ici à Drapeau, les enfants 
aident à débarrasser. Ils pèsent aussi 
régulièrement leurs déchets en fin 
de repas et mettent au compost 
les biodéchets récoltés.  
Une manière de sensibiliser les plus 
jeunes au gaspillage, ce qui contribue 
à une prise de conscience et donc, 
à une meilleure consommation.
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Semaine du goût : voyage au cœur des régions 
Lors de la Semaine du goût, la cuisine centrale invitera les élèves à un tour de France 
culinaire à la découverte des plats emblématiques régionaux. Lundi, la balade 
commencera par le sud-ouest avec un poulet Bleu Blanc Cœur sauce basquaise et 
le traditionnel gâteau basque en dessert. Mardi, direction le large au nord-ouest de la 
France, avec une timbale de la mer et de délicieuses crêpes sauce caramel. Mercredi, 
ils feront escale dans le Sud-Est pour déguster un sauté d’agneau sauce provençale 
et du Cantal AOP. Jeudi, cap au nord pour dévorer un filet de cabillaud MSC sauce 
dieppoise accompagné de frites. Et, pour clôturer ce voyage, vendredi ils feront un 
détour par le nord-est avec un menu proposant entre autres du chou vert braisé aux 
petits légumes et une tarte alsacienne à la pomme. Le maître mot d’un repas à la 
cantine : se faire plaisir en découvrant des plats préparés avec des produits de qualité 
privilégiant l’approvisionnement en produits issus de l’agriculture biologique et locale. 
Du 11 au 17 octobre dans tous les restaurants scolaires



Dijon se mobilise pour la grande campagne de sensibilisation 
au dépistage gratuit du cancer du sein. Comme chaque automne, 
l’accent est mis sur les facteurs de prévention.

XSANTÉ & PRÉVENTIONX 

OCTOBRE ROSE 
INFORMER, DÉPISTER, PRÉVENIR

Les temps forts à Dijon 
Dimanche 3 octobre 
Spectacle-débat par la compagnie 
La Belle Histoire : « Les dépisteurs 
ou comment parler du dépistage du 
cancer du sein en toute simplicité ». 
Darcy Comédie, 10, rue Devosge à 17 h. 

Dimanche 10 octobre 
Course Odyssea, parc de la 
Colombière, de 8 h à 14 h. Plusieurs 
parcours : 1, 5 ou 10 km. 

Vendredi 15 octobre 
Spectacle/débat Depisto girl, les 
origines animé par un médecin.  
Salle Camille-Claudel, 4, rue Camille-
Claudel, 14 h 30. Réservé aux usagers 
des structures sociales. 

Mercredi 20 et jeudi 21 octobre 
Activités aquatiques et aquagym 
Piscine Fontaine d’Ouche,  
de 18 h 45 à 19 h 25.  
Sur inscription au 03 80 48 88 01. 
Piscine des Grésilles,  
de 12 h 10 à 12 h 50.  
Sur inscription au 03 80 48 80 00. 

Samedi 30 octobre 
Stand de sensibilisation au dépistage 
du cancer du sein, place François-
Rude, de 8 h à 13 h.
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metropole-dijon.fr - 03 80 48 80 60

À Dijon, Octobre rose s’inscrit 
dans la grande campagne 
nationale annuelle qui vise à 

promouvoir le dépistage du cancer du 
sein tous les deux ans chez les femmes 
âgées de 50 à 74 ans. Le but est d’encou-
rager le dépistage à travers des actions 
physiques ou culturelles, tout en rappe-
lant les facteurs de prévention : avoir 
une alimentation équilibrée, réduire sa 
consommation d’alcool et de tabac et 
pratiquer une activité physique régu-
lière. Cette opération de sensibilisation 
est couplée à d’autres évènements, 
courses, spectacles, débats et activités 
aquatiques. Attirer le public via des 
moments festifs, voilà l’objectif de la 
ville pour sensibiliser ses habitantes et 
ses habitants. 

 
Une dynamique rassembleuse 
Cinq communes de la métropole, Dijon, Chenôve, Longvic, Quetigny et Talant, qui s’em-
ploient déjà depuis de nombreuses années à promouvoir la prévention, se mobilisent tout 
le mois durant et proposent avec leurs partenaires locaux de nombreuses animations 
(stands, expos, ateliers, spectacles, activités physiques et sportives). Pour accompagner cette 
dynamique intercommunale, une vidéo construite à partir de témoignages d’habitants de la 
métropole et de professionnels de santé sera largement diffusée en ligne. On y trouve notam-
ment l’éclairage du docteur Vincent Dancourt, directeur du Centre régional des dépistages 
des cancers Bourgogne-Franche-Comté : « L’intérêt de ce dépistage est de pouvoir trouver une 
lésion à un stade précoce, sur lequel nous avons toutes les chances de guérir la patiente ». 
 
Une démarche simple, gratuite et indolore 
Le dépistage organisé s’adresse à toutes les femmes, sans facteur de risque particulier. Il 
consiste en une mammographie réalisée tous les deux ans pour recherche une éventuelle 
lésion à un stade précoce. Les patientes reçoivent un courrier les invitant à se présenter dans 
un cabinet de radiologie agréé. C’est un dépistage de qualité, avec un contrôle systématique 
de toutes les installations. La mammographie est une radiographie du sein, réalisé par des 
techniciennes expertes. S’il n’y a pas d’anomalie, une deuxième lecture par un radiologue 
est effectué par un autre spécialiste. La patiente n’a pas besoin d’avancer les frais. Radiologue 
au centre d’imagerie médicale de la Tour Elithis, le Docteur Alexandra Delignette indique 
par ailleurs que « 90 à 95% des femmes ne perçoivent pas la mammographie comme un examen 
douloureux ». 

Tout le mois d’octobre, les fontaines de la 
place Wilson et de la place de la Libération, 
l’ours Pompon du jardin Darcy et le palais 
des Ducs et des États de Bourgogne 
seront illuminés en rose pour sensibiliser 
les Dijonnais au dépistage et à la 
prévention du cancer du sein.

https://www.dijon.fr/Actualites/Dijon-metropole-se-mobilise-pour-Octobre-rose
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« Le relais de la campagne nationale 
de dépistage organisé du cancer 

du sein s’inscrit dans le contrat local 
de santé de Dijon métropole signé 

par cinq communes : Chenôve, Dijon, 
Longvic, Quetigny et Talant. Chacune 
met en place de nombreuses actions : 
ateliers cuisine, débats, conférences, 

spectacles, expos, rencontres 
littéraires dans le cadre d’Octobre 
rose. Il s’agit d’agir ensemble pour 

la qualité de vie et la santé 
des habitants. »

XFRANÇOISE TENENBAUM 
Conseillère municipale 

déléguée  à la santé et à la 
solidarité

XEN BREFX

La vague rose   
La course Odysséa se déroulera 
dimanche 10 octobre au parc de la 
Colombière. Des trajets d’une distance 
comprise entre 1 et 10 km sont proposés. 
Les fonds collectés grâce aux 
participations seront reversés en faveur 
de la lutte contre le cancer du sein.  
odyssea.info/course/ 
odyssea-dijon-2021  

Donnez votre sang  
Nouveau job, nouvel emploi du temps, 
nouvelle ville, et si vous en profitiez pour 
prendre une nouvelle habitude ? 
Placez votre rentrée sous le signe du 
don de sang et rejoignez cette grande 
chaîne de solidarité en participant 
à Tout Dijon Donne. Pour commencer 
la journée du bon pied, pendant la pause 
déjeuner ou en déposant les enfants 
au judo, venez donner votre sang sur 
le lieu de votre choix à retrouver sur 
dondesang.efs.sante.fr rubrique 
"Où donner" ou sur l’appli Don de sang.  
Commerçants, artisans, étudiants, 
chefs d’entreprises, professeurs, sportifs, 
influenceurs… Entre Dijonnais on se serre 
les coudes ! Tendez le bras pour faire de 
Dijon LA ville du don et sauver des vies.  
Jusqu’au 23 octobre  
Trouvez votre lieu de don sur 
dondesang.efs.sante.fr  
rubrique « Où donner » 

Et surtout la santé !  
Les acteurs du technopôle santé de 
Dijon métropole ont officiellement lancé 
SANTENOV, dont le rôle est d’animer 
et de promouvoir l’écosystème santé 
de Dijon et de soutenir les projets 
innovants. Un dossier complet est à lire 
dans le numéro d’automne du magazine 
Dijon métropole, actuellement 
disponible. 

Dépistage du cancer colorectal 
Ce cancer touche chaque année 
plus de 43 000 personnes en France 
(dont environ 23 000 hommes et 
20 000 femmes). S’il est détecté tôt, 
il se guérit dans neuf cas sur dix. 
Le dépistage est désormais plus facile 
grâce au test immunologique à faire 
chez soi. Il est gratuit, proposé aux 
personnes âgées de 50 à 74 ans. 
Parlez-en à votre médecin.  
Plus d’infos sur e-cancer.fr 

Semaines nationales d’information 
sur la santé mentale (Sism) 
Sous le thème « Pour ma santé mentale, 
respectons mes droits ! », plusieurs 
conférences et lectures sont prévues 
les 5, 6, 7, 8 et 10 octobre.  
Programme complet sur  
ch-lachartreuse-dijon-cotedor.fr

« Prévenir, c’est d’abord prendre soin de soi 

» Le témoignage de Manuela, une Dijonnaise de 53 ans.  
« Je participe depuis une dizaine d’années au dépistage organisé du cancer du 

sein. Je le fais comme une mesure de prévention, tous les deux ans, sachant que 
plus un problème est détecté tôt, mieux il sera surmonté. Pour moi, la santé 

passe d’abord par une bonne hygiène de vie : des repas faits maison et 
équilibrés, un bon sommeil et une pratique sportive régulière. Je cours ou nage 

1 heure à 1 h 30 au moins une fois par semaine. Habitant au centre-ville, 
je privilégie le vélo pour me déplacer. Le sport permet de joindre l’utile et 

l’agréable, il aide à s’entretenir et à évacuer le stress. Le dépistage ? Les filles, 
allez-y ! En France, on a la chance d’avoir un accès aux soins gratuit. 
Cet examen ne prend que 5 minutes et il peut vous sauver la vie. »
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Au multi-accueil Tarnier, dans le quartier 
des Bourroches, une forme nouvelle d’adaptation 
des enfants est testée depuis la rentrée: 
la méthode dite de la familiarisation. 

Chaque matin depuis la rentrée, Célestine, accompagnée par sa 
mère professeure des écoles et son père boulanger, arrive vers  
7 h 30 au multi-accueil  Tarnier. La petite fille de 7 mois n’a besoin 

que de quelques minutes pour plonger bien volontiers dans les bras de 
Pénélope, éducatrice référente de l’unité des bébés. Si Célestine et ses 
parents accordent toute leur confiance à Pénélope et son équipe, quelques 
jours seulement après son arrivée à la crèche, c’est grâce à la nouvelle 
méthode mise en place au multi-accueil Tarnier. « Le principe appliqué 
auparavant de l’adaptation consiste à laisser d’abord son enfant une 
demi-heure, puis une heure le lendemain et un peu plus le jour d’après. 
Nous avons opté pour une nouvelle façon de faire qui inclut d’avantage 
les parents, sans séparation », explique Sarah Bligny, directrice.  
 
« Partir travailler sereinement » 
Désormais, il n’est plus question « d’adaptation » mais de « familiarisa-
tion » : une méthode qui bouscule les codes et qui a déjà fait ses preuves 
auprès de 20 enfants au sein de l’établissement. « J’ai pu accompagner ma 
fille pendant une journée. J’étais  soulagée de savoir que cette transition 
allait se faire en douceur et sans stress. J’ai pris le temps de parler de ma fille 
aux membres de l’équipe, de leur expliquer pourquoi elle  pleurait, ses signes 
de fatigue ou les rituels pour l’endormir. Au fur et à mesure, Célestine a 
apprivoisé le lieu et les autres enfants. Le jour où j’ai dû la laisser, elle n’a 
pas pleuré. Les au revoir se sont faits rapidement et je suis partie travailler 
sereinement », raconte la mère de Célestine. 
 
Diminuer le stress des enfants 
Grâce à cette nouvelle façon de faire, parents et enfants se sentent à l’aise 
plus rapidement. Les premiers prennent le temps d’échanger et les 
 éducatrices et auxiliaires y voient une vraie valorisation de leur métier. 
« Ce qui m’a positivement surprise, c’est l’absence de pleurs d’angoisse ou 
de stress que l’on constate généralement chez les bébés, surtout au début », 
souligne Sarah Bligny.

XPETITE-ENFANCEX 

UNE RENTRÉE EN DOUCEUR 
POUR LES PETITS NOUVEAUX

Après la période de la familiarisation, testée au 
multi-accueil Tarnier depuis la rentrée, la mère 

de Célestine, 7 mois, confie sereinement 
sa fille à Pénélope tous les matins.



XEN BREFX 
Visitez les structures petite enfance sans sortir de chez vous  
Vous souhaitez découvrir les crèches et relais petite enfance dijonnais 
pour voir dans quel environnement votre enfant va évoluer ? 
Sur dijon.fr, vous pouvez naviguer à votre gré dans ces établissements, 
depuis chez vous. 
Pour accéder à ces visites : dijon.fr/Dijon-au-quotidien/Enfance-petite-
enfance/Creches puis "visites virtuelles" 
 
Une conférence gesticulée sur la domination des adultes 
À l’attention des parents, futurs parents, grands-parents et accompagnants 
de la petite enfance, la comédienne Camille Pasquier aborde la question 
de la domination des adultes sur les enfants et ses conséquences sur notre 
société. Une conférence gesticulée proposée par la FNEJE 21, association 
locale des éducateurs de jeunes enfants de Côte-d’Or, vendredi 15 octobre 
de 19 h 45 à 22 h. 
1, rue Joseph Tissot, salle d’Honneur du Conseil départemental 
de Côte-d’Or 
Gratuit adhérents FNEJE, 8 € plein tarif, 5 € tarif étudiant 
Plus d’infos : facebook.com/Fneje21
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« Nous souhaitons explorer 
de nouvelles offres adaptées 

aux besoins des touts-petits et 
de leurs parents, en privilégiant 

le rythme des premiers et 
en accompagnant les seconds. »

XKILDINE BATAILLEX  
Adjointe au maire délégué à la 

petite enfance, à l’égalité femmes-
hommes et à la lutte contre les 

violences faites aux femmes

5 relais petite enfance   
Dans le quartier Montchapet, le nouveau relais petite enfance accueille 
chaque jour parents, enfants, assistants maternels et professionnels de la 
garde à domicile. Indispensables aux parents à la recherche d’informations 
sur l’accueil le mieux adapté à leurs besoins, les relais petite enfance 
ont pour fonction d’accompagner les assistants maternels indépendants et, 
le cas échéant, les professionnels de la garde à domicile. Par le biais 
d’animations et de formations, ils sont des lieux d’échange sur les pratiques 
professionnelles de la petite enfance. Les assistants maternels sont ainsi 
guidés dans le rôle qui les incombe auprès des enfants. Ils facilitent 
également l’accès à la formation continue et informent sur les possibilités 
d’évolution professionnelle et les démarches à accomplir. Enfin, une loi 
récemment adoptée conduit désormais les relais à participer à 
l’information des candidats potentiels au métier d’assistant maternel. 
Fontaine d’Ouche : 2, allée du Docteur Huot - 03 80 48 84 77 
relaispetiteenfance-fontainedouche@ville-dijon.fr 
Montmuzard : 37, rue de Montmuzard - 03 80 74 70 24 
relaispetiteenfance-montmuzard@ville-dijon.fr 
Roosevelt : 14, avenue F. Roosevelt - 03 80 74 70 90 
relaispetiteenfance-roosevelt@ville-dijon.fr 
Mansart : 12, bd Mansart - 03 80 36 11 51 
relaispetiteenfance-mansart@ville-dijon.fr 
Montchapet : 10, rue Louis-Ganne – 03 80 55 01 81 
relaispetiteenfance-montchapet@ville-dijon.fr

https://www.dijon.fr/Dijon-au-quotidien/Enfance-petite-enfance/Creches
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MA VILLE EST CHOUETTE

XASSOCIATIONX 

LES ORAGEUSES.E.S  
L’ASSO DES FEMMES  
QUI GRONDENT

Le collectif Les Orageuses.e.s aborde les questions liées au féminisme et au genre.  
En septembre, l’une de ses jeunes bénévoles a été récompensée par la ville lors du Grand Déj’. 

«Ensemble, on gronde plus fort. » 
La formule est bien sentie et 
attise la curiosité. Ouvert à 

tous, le collectif Les Orageuses.e.s créé en 2019 
souhaite, au travers d’actions culturelles et 
pédagogiques, engager le dialogue sur les 
problématiques de défense des droits des 
femmes et des personnes LGBT. L’association 
est soutenue par une cinquantaine d’adhé-
rents qui s’impliquent au quotidien et travail-
lent à l’élaboration de projets locaux soli-
daires. L’état d’esprit ? Du positif, de 
l’ouverture et des sourires. « Parfois nous 
dansons sur le dancefloor, parfois nous semons 
des graines », indique le manifeste publié sur la 
plateforme HelloAsso. 
 
Porter la culture féministe 
dans les quartiers 
Très présente sur les réseaux sociaux, avec une 
communication visuelle toujours soignée, 
l’asso dijonnaise a su fédérer une large 
communauté autour de ses actions, notamment autour de la création d’une biblio-
thèque féministe mobile tractée par un vélo. « Nous l’avons emmenée au VYV Festival 
pour présenter le projet aux festivaliers et leur proposer de feuilleter les ouvrages sur le 
féminisme et les minorités de genre », raconte une bénévole. « Cet automne, le collectif 
sillonnera la ville. L’objectif est de créer du lien et nouer des partenariats avec des 
 structures sociales où nous pourrons emmener la bibliothèque pour y donner des lectures 
collectives, tenir des permanences de lecture et prêter des ouvrages. » 
 
Récompensée au Grand Déj’ des associations   
Au-delà de cette démocratisation de la culture qui commence à faire du bruit, le projet 
a été salué au Grand Déj’ des associations en septembre. Carlotta, jeune bénévole 
engagée au sein du collectif, a reçu le prix de de la ville de la jeunesse bénévole. « Son 
investissement dans l’association a été remarquable : elle a monté un groupe jeune appelé 
Les Étincelles afin d’échanger sur diverses problématiques dans les domaines du 
féminisme, du militantisme, de la sexualité, des questions de genres... » Une belle recon-
naissance qui devrait lui permettre de gronder encore plus fort.  

helloasso.com/associations/les-orageus-e-s 
lesorageuses@gmail.com

XEN BREFX 
Un escape game autour 
de l’engagement associatif  
Promulguée symboliquement 120 ans 
après la célèbre loi du 1er juillet 1901, 
la loi du 1er juillet 2021 vise à favoriser 
l’engagement associatif. À cette occasion 
et dans le même objectif, la Maison des 
associations a mis sur pieds son premier 
escape game à destination des jeunes. 
Conçu en collaboration avec l’Association 
de la fondation étudiante pour la ville 
(Afev), il repose sur des énigmes à résoudre 
autour des valeurs de l’engagement 
bénévole et citoyen. Testé durant les mois 
de juillet et d’août dans les différentes 
structures de quartier, le jeu a remporté un 
vif succès et sera amené à se développer.

https://www.helloasso.com/associations/les-orageus-e-s
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PLUS DE 60 ANS ?  
C’EST POUR VOUS !

DU LUNDI 4  
AU DIMANCHE 10 OCTOBRE 
> VISITE GUIDÉE 
Musée des Beaux-Arts  
ou de la Vie bourguignonne 
Place de la Libération et rue Sainte-Anne 

DU LUNDI 4  
AU VENDREDI 8 OCTOBRE 
> EXPOSITION DE LA SEMAINE 
BLEUE 
Verrière du site Heudelet (Dijon 
Métropole) 40, avenue du Drapeau 
Entrée libre 

JEUDI 7 OCTOBRE  
> 14 H 30 THÉ DANSANT 
Salle Devosge – 7, rue Devosge 
Sur présentation de la carte d’accès 

MARDI 12 OCTOBRE 
> 14 H 30 CONCERT 
Jean-Marc Ledore chante Michel Sardou 
Théâtre de Fontaine d’Ouche 
15, place de Fontaine d’Ouche 

SAMEDI 16  
ET DIMANCHE 17 OCTOBRE 
> 14 H SPECTACLE DE CLÔTURE 
DE LA SEMAINE BLEUE 
Auditorium de Dijon 
place Jean Bouhey 

MARDI 19 OCTOBRE 
> SURPRISE PARTIE 
Salle Camille-Claudel  
4, rue Camille Claudel 
Sur présentation de la carte d’accès 

Accès pour les personnes à mobilité réduite 
à l’ensemble des manifestations. 
Port du masque et pass sanitaire obligatoires 
selon la législation en cours. 
Les décisions préfectorales prises en fonction 
du contexte sanitaire seront appliquées.

Maison des seniors, 
rue Mère Javouhey

Infos et inscriptions à la maison  
des seniors 03 80 74 71 71

Les manifestations organisées en octobre 
par le centre communal d’action sociale 
(CCAS) de la ville de Dijon.

XSENIORSX 

CHASSER LE BLUES 
DURANT LA SEMAINE BLEUE

Concerts à l’Auditorium, visites de musées : la ville 
apporte sa touche à la semaine nationale dédiée aux 
seniors sous le signe de la culture et du partage.

Initiative nationale, la Semaine Bleue est l’occa-
sion de sensibiliser l’opinion sur l’apport des 
retraités à la vie économique, sociale et cultu-

relle, mais aussi sur les difficultés rencontrées par 
les seniors. Les acteurs travaillant auprès des aînés 
organisent des animations pendant cette semaine 
dans le but de créer du lien entre les générations et 
d’informer un large public. La ville de Dijon est au 
rendez-vous. Douze visites guidées des musées des 
Beaux-Arts et de la Vie bourguignonne attendent 
nos aînés. L’inscription est nécessaire auprès de la 
Maison des seniors, au Centre communal d’action 
sociale (CCAS), comme pour assister aux repré-
sentations samedi 16 et dimanche 17 octobre. C’est 
l’Orchestre de Dijon Bourgogne qui clôturera cette 
semaine à l’Auditorium avec le spectacle Piazzolla 
Porteno, un concert hommage à la musique du 
compositeur argentin Astor Piazzolla.

Du 4 au 10 octobre.  
Inscriptions auprès de la Maison des seniors 
rue Mère-Janouhey - 03 80 74 71 71

« Dijon déploie une politique très active en 
direction des seniors, en particulier pour 
lutter contre leur isolement. Si la Semaine 

Bleue est un moment privilégié, nous mettons 
l’accent à longueur d’année sur tous les 

possibles ouverts à nos aînés. »

XLYDIE PFANDER-MENYX  
Adjointe au maire déléguée 

aux seniors, politique de l’âge et 
relations intergénérationnelles

XEN BREFX 
L’Opad fait sa rentrée  
Pratiques artistiques, loisirs sportifs, sorties culturelles, conférences et activités tous azimuts : 
l’OPAD propose plus de 100 activités aux seniors dijonnais à partir de 55 ans, dont plusieurs 
nouveautés à partir du 4 octobre. Retrouvez le programme complet sur opad-dijon.fr 

Dijon invite ses aînés à des visites 
guidées aux musées des Beaux-Arts 
et de la Vie bourguignonne.

https://www.opad-dijon.fr/
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XPATRIMOINEX 

TRÉSORS D’ARCHIVES
Dijon possède dans ses archives des documents historiques exceptionnels. Plus 
de 9 kilomètres linéaires de registres et liasses sont consacrés à l’histoire de Dijon 
et de la Bourgogne, dont les plus anciens remontent au XIIe siècle. Seul, c’est un 
souvenir qui s’efface ; ensemble, c’est la mémoire collective qui s’entretient.

Service ouvert sur rendez-vous. 
03 80 74 53 82 - archives-municipales@ville-dijon.fr 

Archives municipales de Dijon 
archivesmunicipalesdijon.wordpress.com/blog

Deux sites dédiés à la conservation 
des fonds dijonnais   
- Les archives historiques, 91, rue de la Liberté (Hôtel de Ville) 

conservent les archives anciennes et modernes, 
du XIIe siècle à 1945 

- Les archives contemporaines, 17, rue de Colmar, accueillent 
les documents postérieurs à 1945, les fonds privés 
et le service éducatif.

Les Archives municipales historiques sont situées place 
de la Libération, dans le palais des ducs et des États. 

À l’intérieur, la salle de lecture est ouverte aux étudiants, 
généalogistes, passionnés d’histoire, usagers ayant besoin de faire 
valoir un droit ou simples curieux souhaitant (re)découvrir l’histoire 
de Dijon. Ce vaste espace, édifié à partir de 1740 pour accueillir 
les élus des États de la Province de Bourgogne, abrite depuis 1831 
les archives les plus anciennes de la mairie. 
Le plus vieux document conservé aux Archives municipales 
est un diplôme du roi Philippe Auguste de 1183.

Le second plus 
vieux document 

des archives 
est la Charte 

d’affranchissement 
de la Commune 
de Dijon du duc 

de Bourgogne 
Hugues III qui date 
de 1187. Il accordait 

notamment aux 
habitants le droit 
d’élire leur maire 

et les échevins.

La canne 
du chanoine 

Félix Kir, 
maire de Dijon 

de 1945 à 1968.
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« Retracer la mémoire 
de mon père » 
Alain, retraité 
 
« Je me rends aux archives municipales 
depuis une dizaine d’années pour retracer 
la mémoire politique de mon père qui 
était élu au conseil municipal en 1953, 
notamment aux côtés du chanoine Kir. 
Le personnel est accueillant et bienveillant. »

« Valoriser les archives 
grâce au numérique » 
Étienne, e-archiviste aux Archives municipales 
 
« J’ai débuté en tant que service civique en 
octobre 2020 après une formation en Histoire 
à l’uB sur les archives des XXe et XXIe siècles 
européens. En tant qu’e-archiviste, je contribue 
au développement et à la valorisation des 
Archives municipales par le numérique. »

En juin dernier, les archives ont lancé une collecte de témoignages et de 
photographies du mythique club dijonnais L’An-Fer, haut lieu de la musique 
électronique dans les années 1990 situé rue Marceau qui a fermé ses portes 
en 2002. Un des graphistes qui a collaboré avec L’An-Fer a fait don aux Archives 
municipales d’innombrables flyers et posters conçus à l’époque. N’hésitez pas 
à contacter le service des Archives si vous êtes en possession de photographies, 
d’objets ou de souvenirs de cette époque techno !

Les registres paroissiaux et d’état civil 
permettent de retrouver la trace de 
célébrités dijonnaises, comme Gustave Eiffel.

La tibériade de la vallée de l’Ouche. Une représentation exceptionnelle 
où l’on voit la vigne plantée aux portes de Dijon au XVIe siècle.

Le 18 juillet 1766, le jeune Wolfgang 
Amadeus Mozart s’est produit avec 
sa sœur Maria Anna à Dijon. Cette affiche 
est le seul document connu annonçant 
un concert de Mozart enfant.
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XART CONTEMPORAINX 

UNE ŒUVRE ORIGINALE 
DE DANIEL BUREN  
S’INSTALLE AU CENTRE-VILLE

En novembre, une création de Daniel Buren spécialement imaginée pour la ville sera installée au cœur 
du jardin de la Banque de France et visible pendant un an depuis la rue des Godrans.

C’est un événement exceptionnel 
pour Dijon, place forte de l’art 
contemporain. L’artiste Daniel 

Buren, célèbre pour son travail aux 
quatre coins du monde, notamment 
pour ses colonnes noires et blanches à 
Paris, présentera Point de vue ascendant, 
travail in situ en plein cœur du centre 
historique. Soutenue par la ville, cette 
collaboration avec l’artiste a été initiée 
l’an dernier par l’association Interface. 
« C’est un projet ambitieux réalisé avec 
beaucoup de plaisir et d’échanges », 
souligne Frédéric Buisson, directeur 
artistique de l’association qui occupe un 
appartement rue Chancelier de l’Hospital 
et qui, pour le coup, sort de ses murs. 
Direction donc le jardin de la Banque de 
France pour Buren qui, en février 2020, 
a découvert l’hôtel particulier construit 
au XVIIe siècle et son parc. Déambulation, étude des points de vue depuis 
la rue et, surtout, observation minutieuse de la façade… Les bases de la 
proposition sont posées et très vite, l’intérêt de Buren se porte sur la toiture, 
caractéristique de l’histoire bourguignonne. 
L’œuvre, qui sera installée en novembre, repose sur une forme de long 
plancher qui vient buter sur un plan incliné. Elle est constituée de motifs 
de losanges imbriqués et inspirés de la fameuse toiture. Une référence 
assumée au théâtre extérieur et à ses gradins, son plancher, ses décors… 
Revisiter le jardin de la Banque de France – fermé au public – par cette 
création contemporaine imposante permet d’attirer les regards et d’ouvrir 
les réflexions sur ce bâtiment : comment le regardons-nous, à présent, 
partiellement caché ? Avec Point de vue ascendant, travail in situ, Daniel 
Buren, attaché à la ville depuis ses travaux précédents au Consortium, au 
Théâtre Dijon Bourgogne ou à Interface, offre à Dijon un nouveau 
moment éphémère et précieux. 

La création prendra place dans le jardin de la Banque 
de France, visible depuis la rue des Godrans. 
À gauche : Daniel Buren, dessin préparatoire 
pour l’Hôtel de la Toison, Banque de France, Dijon, 2021.

Interface « hors-les-murs » 
Daniel Buren - Point de vue ascendant, travail in situ 
Novembre 2021 – novembre 2022 
Jardin de la Banque de France, visible depuis la rue des Godrans

Le M.U.R : Onie 
Jackson à l’affiche   
L’artiste Onie Jackson a 
pris le contrôle du M.U.R 
le 19 septembre. Peintre, 
graphiste et compositeur, 
l’Orléanais issu de l’École 
supérieure des beaux-arts 
s’émancipe assez vite de 
sa formation académique 
pour aller vers le graffiti, 
produisant des grands 
formats à l’aide de 

différents médiums : l’aérosol, l’acrylique, le pastel, le 
fusain et l’huile sur toile. Un nouveau voyage onirique 
pour celles et ceux qui déambuleront devant la façade 
du M.U.R, véritable galerie à ciel ouvert à l’angle 
de la rue Jean-Jacques Rousseau et de la rue d’Assas. 
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XFESTIVALX 

D’AVENTURES EN AVENTURES
Le calendrier culturel a repris ses droits, 
et avec lui les invitations à l'évasion. 
La 30e édition du festival Les Écrans de 
l’aventure vous transportera aux quatre 
coins du monde grâce à des films et 
des aventures audacieuses. Une édition 
anniversaire qui s’annonce exceptionnelle.

Trentième édition, trente films présentés, et toujours plus de 
découvertes. Voilà la promesse affichée pour le Festival inter-
national du film d’aventure, rendez-vous immanquable à 

Dijon qui, cette année, se tiendra au cinéma Olympia ainsi qu’au 
Théâtre des Feuillants. Projections, débats, expositions, rencontres… 
L’occasion exceptionnelle de voir les meilleures productions audio-
visuelles internationales et de rencontrer les plus grandes person -
nalités de l’aventure en toute convivialité.  
 
Des débuts d’Antoine de Maximy à Mike Horn pieds nus 
Soutenu par la ville de Dijon et chapeauté par La Guilde, organisation 
non gouvernementale créée en 1967, le festival né en 1992 fait figure 
d’institution. En 30 ans, il a traversé les époques sans se dénaturer. Il 
s’installe d’abord au Théâtre des Feuillants de 1992 à 1999 avec Patrick 
Edel, cofondateur de La Guilde et du festival, et un invité qui fait ses 
débuts, Antoine de Maximy, réalisateur multi-primé, qui y reçoit sa 
première distinction. Puis c’est le temps du Palais des Congrès et de 
l’Auditorium, entre 2000 et 2008, avec la présence – pour ne citer 
qu’eux – de Nicolas Hulot ou de Mike Horn qui, pour l’anecdote, 
débarquera en retard et pieds nus. Depuis 2009, le festival a lieu dans 
les cinémas Olympia et Darcy avec toujours la même ambition : 
ouvrir les esprits et capter les émotions.   

Trente films en VOD 
Cette année, retour au Théâtre des Feuillants pour une program -
mation rétrospective unique de 16 films ayant marqué trois décennies 
d’aventure, en complément de la sélection officielle de 14 productions 
documentaires diffusées au cinéma Olympia. Trente films primés au 
festival ont été mis en ligne, à visionner en VOD jusqu’au 31 octobre. 
De quoi prendre une bonne dose d’histoires inspirantes, que ce soit 
en ligne ou en présentiel dans les lieux du festival. 
 
La bibliothèque municipale entre dans l’aventure 
La BM s’associe à La Guilde pour vous faire découvrir autrement des 
aventures, des hommes, des femmes et des territoires : lecture à voix 
haute, exposition immersive et interactive de Céline Moulys 
consacrée à Alexandra David-Néel au cellier de Clairvaux, rencontre-
projection à la médiathèque Port du Canal, table ronde à l’Hôtel 
Oceania Le Jura... Par ailleurs, une sélection de films, livres et 
documents sonores a été réalisée spécialement pour les usagers des 
bibliothèques. 

CULTURE

Du 14 au 17 octobre, cinéma Olympia et Théâtre des Feuillants - lesecransdelaventure.com - bm.dijon.fr 
Pass sanitaire obligatoire. Les dispositions préfectorales en vigueur seront appliquées. 

En marge du festival, du 11 au 13 octobre, une exposition immersive et interactive de Céline Moulys sera consacrée 
à la grande exploratrice Alexandra David-Néel au cellier de Clairvaux. Un escape game sera proposé aux groupes.

https://www.lesecransdelaventure.com/
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SI ON SORTAIT ?
Spectacles, festivals, expositions, concerts… Retrouvez ici une sélection de sorties pour 
un mois d’octobre bien rempli. Les événements annoncés dans ces pages sont soumis 
à l’évolution du contexte sanitaire. Tenez-vous informés du protocole préfectoral en vigueur 
(pass sanitaire, port du masque obligatoire, etc.).

XSPECTACLEX 

Les 26 000 
remettent le Couvert 
A-t-on déjà vu un cow-boy jouer de la flûte 
à bec ? Les 26 000 Couverts, qui 
s’autoproclament Champions de France 
de n’importe quoi, rêvent le spectacle parfait 
L’Idéal Club, avec air-magie, concert de 
tronçonneuse et acrobaties en charentaises. 
Une bouffée d’oxygène déjantée et hilarante 
de laquelle on ressort heureux, entre 
les Monty Python et Jacques Tati. 

Du mardi 12 au samedi 16 octobre au Parvis 
Saint-Jean. Durée : 2 h 50 (avec entracte). 
Placement non numéroté. Tarif Plein : 12 € 
(réduit 7 €, Carte Culture 5,5 €).  
Réservation : 03 80 30 12 12 - tdb-cdn.com

XOPÉRAX 

Renaud 
Capuçon 
et l’Orchestre 
de Chambre 
de Lausanne 
Chef-d’œuvre d’Arvo Pärt, 
Tabula rasa synthétise son 
évolution du sérialisme vers le style 
« tintinnabuli » qui devait le rendre 
célèbre. Fondé sur le dialogue 
de l’orchestre avec un groupe de 
deux violons et d’un piano préparé, 
il se situe assurément dans 
l’héritage du concerto baroque 
emblématisé par Bach. 

Dimanche 24 octobre à 17h 
à l’Auditorium - opera-dijon.fr

XCONCERTSX 

La Vapeur reprend 
ses activités 
AaRON, Pilote, Lilly Wood & The Prick, Slow, 
Arnaud Rebotini & le collectif Omezis, 
Prudence : entre pop, jazz et électro, après 
deux saisons perturbées par la crise sanitaire, 
les portent de la Scène de musiques actuelles 
dijonnaise s’ouvrent à nouveau ! 

La Vapeur, 42 avenue de Stalingrad - lavapeur.com 

 

Performance 
musicale 
Le Consortium Museum présente, dans 
le cadre des soirées « Selected by Florent », 
en partenariat avec Sabotage et Why Note - 
Ici l’Onde, le projet Heretics d’Andy Moor, 
guitariste du cultissime groupe post punk 
néerlandais The Ex et de l’écrivain Anne-
James Chaton. 

Vendredi 15 octobre, de 18 h à 22 h, prix libre. 
Consortium Museum, 37, rue de Longvic

Lilly Wood & The Prick se produira 
le 15 octobre dans la grande 
salle de La Vapeur.

XTHÉÂTRE ET CIRQUEX 

Que tout 
s’enflamme nous 
attendrons 
Trois personnes mangent et 
prolongent leur repas. Ils refont 
le monde, se heurtant, entre 
certitudes, redondances, 
rétrécissements des angles. Ils 
seront visités par des personnages 
en crise : un boucher plus tendre 
que sa fonction, un clown, précaire 
et esseulé, un adolescent qui vend 
des chocolats pour son lycée, 
sa mère aide-ménagère, un chien 
nommé Las Vegas... Ils devront 
dialoguer. Des chansons en live 
ponctuent la traversée : ça chante, 
ça s’envole, ça boxe, ça beatbox !  

Jeudi 14 octobre à 14 h 30 et 20 h, 
Atheneum, centre culturel de 
l’université de Bourgogne, esplanade 
Erasme. Tarifs et billetterie : 
Association bourguignonne culturelle 
au 03 80 30 98 99 ou abcdijon.org

http://www.tdb-cdn.com/
https://opera-dijon.fr/
https://lavapeur.com/
https://abcdijon.org/
https://www.leconsortium.fr/fr
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XFESTIVALX 

Biodiversité sur les 
planches et à l’écran 
Un festival mêlant spectacle vivant, 
documentaires et causeries sur les enjeux 
environnementaux ? Demandez Scènes 
en vert ! 

Du 4 au 8 octobre au Théâtre des Feuillants 
et au Cinéma Darcy 
theatre-espoir.com

XLOISIRSX 

Fêtez la science 
dans toute la ville  
Pour sa 30e édition, la Fête de la science 
propose de réfléchir sur la science, 
ses acteurs, ses dynamiques de construction 
et ses liens avec la société avec comme 
thématique, l’émotion de la découverte. 
À Dijon, enquête scientifique dans un 
laboratoire de l’université de Bourgogne,  
visite du cabinet de curiosités à l’Orangerie 
du Jardin du jardin de l’Arquebuse, 
expositions au musée archéologique et 
conférence sur l’hydrogène au lycée Carnot 
sont notamment programmées. 

Jusqu’au 11 octobre. Gratuit. 
Toute la programmation sur 
fetedelascience.fr/la-fete-de-la-science-en-
bourgogne-franche-comte 

Le retour de 
la fête foraine  
La fête foraine ravira les amateurs de 
manèges. Elle coïncidera avec la Foire 
internationale et gastronomique de Dijon, 
qui se tiendra au Parc des Expositions 
du 30 octobre au 11 novembre. 

Du 29 octobre au 21 novembre,  
rue Général-Delaborde. Entrée libre.

XEXPOSITIONSX 

Fragments de l’archéologie dijonnaise 
[Passé] à table. Fragments d’une histoire dijonnaise est consacrée aux pièces de vaisselle 
en terre cuite mises au jour lors de fouilles archéologiques préventives dans le territoire. Sont 
ainsi exhumées les coutumes et pratiques alimentaires d’antan. D’un ensemble de vaisselle 
culinaire datant des périodes médiévales jusqu’au pot à moutarde du XXe siècle, 
l’exposition témoigne de chaque période qui a fait Dijon. 

Jusqu’au 21 novembre, musée archéologique, 5, rue du Docteur Maret. Ouvert tous les jours, 
sauf le mardi, de 9 h 30 à 12 h 30 et de 14 h à 18 h. Entrée libre. 03 80 48 83 70 

 

Cinq artistes à découvrir  
au Consortium Museum 
Les œuvres de Genesis Belanger, Jill Mulleady, Nicolas Party et d’Heji Shin sont à découvrir 
jusqu’au 9 janvier et celles de Bertrand Lavier, issues des collections du Consortium Museum 
et du FRAC Bourgogne jusqu’au 22 mai. Cette dernière exposition, inaugurée en septembre, 
propose une présentation du travail d’un artiste bourguignon au rayonnement international.  

Consortium Museum, 37, rue de Longvic. Ouvert du mercredi au dimanche de 14 h à 18 h 
et jusqu’à 20 h le vendredi. Visites commentées (sans réservation) le vendredi à 18 h 30, 
le samedi et le dimanche à 16 h. 

Un tour aux Journées Eiffel 
L’association Eiffel né à Dijon organise les Journées Eiffel les 8, 9 et 10 octobre avec 
l’exposition « Le Dijonnais Gustave Eiffel » à l’hôtel Despringles rue Monge (vendredi de 
14 h à 18 h, samedi et dimanche de 10 h à 18 h, entrée gratuite) et le spectacle seul en scène 
d’Alexandre Delimoges, Gustave Eiffel en fer et contre tous, au Théâtre des Feuillants 
samedi 9 octobre (17 €). 

eiffelneadijon.com 

 

Confrontation 
L’exposition Confrontation organisée par l’association des Amis de la peinture 
bourguignonne au XXe siècle sera consacrée au riche patrimoine laissé par des peintres 
de Saône-et-Loire, notamment de l’autunois : Jean-Louis Charlot, Pierre Leygonie, 
Albert Montmerot, Estelle Nectoux, Paul-Louis Nigaud et Raymond Rochette. 

Du 12 au 24 octobre, tous les jours, de 10 h 30 à 18 h à l’Hôtel de Voguë. Entrée libre.

Bertrand Lavier, Landscape Painting And Beyond, 1979.

XFRAC BOURGOGNEX 

Premier récit, 
acquisitions  
Née dans l’Hexagone et La première ligne 
est toujours horizontale présentées en 2019 
racontaient les débuts et l’histoire de la 
collection du FRAC Bourgogne. Aujourd’hui, 
Premier récit, acquisitions en expose 
l’actualité. Avec des œuvres de Marie 
Angeletti, Richard Hawkins, Tom Holmes, 
Laure Prouvost, Mika Rottenberg, Louise 
Sartor, Ashley Hans Scheirl et Martha Wilson. 

Jusqu’au 19 décembre. 
Les Bains du Nord, 16, rue Quentin 
frac-bourgogne.org

https://www.theatre-espoir.com/
https://www.fetedelascience.fr/la-fete-de-la-science-en-bourgogne-franche-comte
http://frac-bourgogne.org/
https://www.eiffelneadijon.com/


38 I DIJON MAG N°350 OCTOBRE 2021

Léa Ferney à son retour de Tokyo en août au Village paralympique 
installé dans le jardin Darcy. Page de droite : Léa reçoit le sceau 
Marie de Bourgogne en présence de Nathalie Koenders, première 
adjointe au maire de Dijon, Stéphanie Vacherot, conseillère 
municipale déléguée au handicap et à l'inclusion, et Jean-Claude 
Alexandre, premier adjoint au maire de Nuits-Saint-Georges.
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SPORT

3 500 personnes ont 
fréquenté le village 
des Jeux paralympique 
installé au jardin Darcy 
du 24 août au 5 septembre 
Elles ont pu s’initier 
à différentes disciplines 
sportives, découvrir la culture 
japonaise et rencontrer les 
athlètes présents sur place. 
Quel plaisir de voir 
les Dijonnais réunis dans 
l’esprit de l’olympisme !

XEN BREFX 
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La pongiste dijonnaise Léa Ferney, membre du Dijon Tennis de table, a décroché 
la médaille d’argent aux Jeux paralympiques de Tokyo cet été. En septembre, elle a reçu 
le sceau Marie de Bourgogne par la ville pour honorer sa performance.

Le parasport progresse  
À Dijon, ville de tous les 
sports et de toutes les 
pratiques, plusieurs clubs 
sportifs sont dédiés aux 
personnes en situation 
de handicap : le DFCO 
Foot Fauteuil, Handicap 
Ressources Côte-d’Or, 
le Tandem Club Dijon, 
le Handphy Club et 
Handynamic. D’autres 
proposent des créneaux et 
des sections spécifiques 
comme AM Sports, Aviron 
Dijonnais, le Cercle Hippique 
dijonnais, le Dijon Métropole 
Hockey Club, Duc Athlétisme, 
la JDA Basket, le Judo Club 
dijonnais et Dijon Tennis de 
table. La municipalité entend 
développer davantage 
l’accessibilité au sport, 
notamment grâce à son 
dispositif Dijon Sport 
Découverte. Et, qui sait, 
générer des vocations qui 
demain brilleront : c’est par 
ce biais que Léa Ferney s’est 
initiée au ping-pong.

XJEUX PARALYMPIQUES DE TOKYOX 

BRAVO LÉA !

Elle a porté haut les couleurs de la ville et de son club. Léa Ferney, 17 ans, atteinte  
d’une déficience chromosomique et scolarisée en deuxième année de CAP hôtellerie- 
restauration, a fait sensation en se hissant en finale des Jeux paralympiques de Tokyo,  

le 28 août. La benjamine de l’équipe de France s’est même permise de prendre un set à la numéro 1 
mondiale, la russe Elena Prokofeva, médaillée d’or de la compétition. Issue des qualifications du 
tournoi, Léa Ferney a réalisé un exploit. 
 
Accueillie par ses supporters  
Famille, membres de son club, élus de la ville et supporters ont attendu la vice-championne para-
lympique à la gare de Dijon à son retour. « Tout le monde m’a applaudie et m’a félicitée. Cela m’a 
fait énormément plaisir », raconte la jeune fille. Sa mère, Céline Ferney, ne cache pas sa fierté face 
à cette performance XXL : « C’est incroyable. Léa était partie au Japon sans le moindre objectif si ce 
n’est découvrir l’ambiance des Jeux et elle est revenue avec une médaille d’argent. Nous avons encore 
du mal à réaliser ! Toute la famille est très fière d’elle ».  
 
Objectif Paris 2024 
L’effervescence est également palpable du côté du Dijon Tennis de Table. « Notre championne a 
procuré beaucoup de plaisir aux membres du club et même au-delà, d’autant plus que Léa est très 
appréciable et appréciée », indique Yann Yvray, son entraîneur. Ce dernier a désormais les yeux 
rivés sur Paris 2024 : « C’était déjà l’objectif avant Tokyo. Un programme technique est en place : il 
prend en compte le projet à la fois scolaire et sportif de Léa avec le club, le pôle France Sport adapté 
et l’Agence nationale du sport ». 
 
Quatre autres Dijonnais à Tokyo  
La municipalité salue aussi les compétitions des quatre autres licenciés dijonnais qui s’étaient 
envolés pour le Japon : Alexis Miellet (athlétisme), Boladé Apithy (sabre), Célia Serber (gymnas-
tique artistique) et Sébastien Verdin (rugby fauteuil). Ils ont dignement représenté la Cité des 
Ducs dans leurs disciplines respectives.



LE SPORTLE SPORT

40 I DIJON MAG N°350 OCTOBRE 2021

Les terrains synthétiques ne sont pas la panacée, ni pour 
la santé, ni pour l’environnement. La ville de Dijon a choisi 
d’installer un terrain de foot 100 % naturel à base de noyaux 
d’olives broyés au stade Trimolet. 

Situé dans le quartier Université, le stade municipal Trimolet, créé en 1949, disposera bientôt 
d’un nouveau terrain de football innovant : contre des granules en caoutchouc issues de pneus 
traditionnellement utilisées pour ce type d’équipement, la pelouse synthétique sera fabriquée 

avec des noyaux d’olives concassés. Ce matériau 100 % naturel et non polluant est sans conséquence 
sur la santé. « Ce sera très confortable de jouer sur ce nouveau terrain », témoigne Lucas, jeune foot-
balleur. « Les sensations sont presque similaires à celles sur un terrain en gazon naturel. » 
 
D’autres travaux engagés à l’horizon 2022-2023 
Le stade Trimolet va également être doté d’un nouvel éclairage à leds. Les travaux d’installation, 
entamés en septembre, s’achèveront à la fin de l’année. Grâce à cette installation, les joueurs pourront 
être accueillis sur de plus larges amplitudes horaires. D’ici 2023, la ville prévoit également de 
construire quatre vestiaires, des sanitaires pour les joueurs, des vestiaires arbitres, des locaux 
 associatifs, une terrasse abritée pour le public ainsi que des locaux de stockage et techniques d’ici. 
Le stade sera ainsi entièrement réhabilité. Au cœur d’un ensemble sportif, il deviendra un terrain de 
référence pour le football amateur dijonnais.

XÉQUIPEMENT SPORTIFX 

ÇA VA DRIBBLER 
COMME SUR DES NOYAUX  

Si, seniors ! 
Le 27 septembre, 
le conseil municipal a voté 
l’élargissement du dispositif 
d’aide au paiement des 
cotisations sportives, 
jusqu’alors réservé aux 
mineurs, aux personnes 
de plus de 60 ans, sous 
conditions de ressources. 
Ce soutien financier a pour 
objectif de lutter contre 
la sédentarité de seniors 
en les incitant à pratiquer une 
activité sportive régulière. 
Renseignements sur dijon.fr, 
au CCAS 11, rue de l’Hôpital ou 
dans les mairies de quartier 
(voir p. 42) 
  
S’ennuyer pendant 
les vacances ? Jamais ! 
Quarante-cinq disciplines 
sportives et quatorze ateliers 
culturels sont au programme 
de Dijon Sport Découverte 
Vacances, du 25 octobre 
au 5 novembre. 
Inscriptions sur dijon.fr 
  
Le sport en toute liberté 
Dijon sport libre permettra 
à tous de pratiquer basket, 
volley, handball, ultimate ou 
badminton dans 3 gymnases 
municipaux à partir du 25 
octobre (salle Marcelle-Pardé, 
salle Carnot et salle de l’école 
Camille- 
Flammarion). Quel que soit 
votre âge et votre condition 
physique (accessible aux 
personnes en situation de 
handicap), après vous être 
préalablement inscrit sur 
dijon.fr avec votre dossier 
famille, vous pourrez pratiquer 
librement une activité sportive 
programmée, en présence de 
personnel municipal, sans 
devoir adhérer à une 
association.  
Gratuit. Les dimanches de 
9 h 15 à 10 h 30 et de 10 h 30 
à 11 h 45 et tous les matins 
pendant les petites vacances 
scolaires aux mêmes horaires. 
Pass sanitaire obligatoire.  
Infos et inscription : dijon.fr 

XEN BREFX 

Une soixantaine de tonnes de noyaux d’olives (soit 7,5 kg/m2) seront nécessaires 
pour remplir le nouveau terrain du stade Trimolet.

https://www.dijon.fr/Actualites/Dijon-sport-decouverte-Automne-20212
https://www.dijon.fr/Actualites/Choisis-ton-sport
https://www.dijon.fr/Actualites/Dijon-sport-libre


TRIBUNES

POUR LE GROUPE SOCIALISTE, RADICAL, CITOYEN  
ET APPARENTÉS 
Après une année marquée par la crise sanitaire, la vie reprend son cours dans la 
Cité des Ducs. 
En 2020, en pleine crise sanitaire, la fréquentation touristique de notre ville, 
comme beaucoup d’autres, a fortement diminué. Cette année, nous pouvons 
nous réjouir des chiffres puisque de nombreux touristes français, européens 
sont venus (re)découvrir notre ville. Les différents offices du tourisme de la ville 
de Dijon ont reçu plus de 66 000 personnes (dont 27 % d’étrangers), soit l’équi-
valent d’avant-crise. Attractive et rayonnante à l’internationale, nous avons 
accueilli beaucoup de touristes nationaux mais aussi belges, allemands, suisses, 
espagnols qui sont, par ailleurs, venu combler le nombre de touristes habituel-
lement américains, chinois…  
La culture est un vecteur d’attractivité pour notre ville. Les musées dijonnais, 
dont l’entrée est gratuite, en témoignent ! Cet été, les musées des Beaux-Arts, 
Rude, de la vie Bourguignonne, d’art sacré et archéologique ont reçu plus de 
83 000 visiteurs. À lui seul, le musée des Beaux-Arts de Dijon, un des plus beaux 
musées de France, a accueilli près de 50.000 personnes sur ces deux mois. Nous 
pouvons être fier de la saison culturelle estivale dans l’ensemble des quartiers de 
la ville et affirmer que ce fut un véritable succès. 
Les animations des jeudi’jonnais, le festival « Garçons la note » (4 500 specta-
teurs), le Brunch des Halles (4 506 couverts contre 3302 en 2020), « Place en 
musique » ont quant à eux accentués par leur convivialité, la fréquentation des 
commerces, bars et restaurants. Pour accompagner les restaurateurs dans leur 
réouverture, ces derniers ont pu profiter d’une extension de terrasse durant 
 l’ensemble de la période estivale. 
La pietonnisation du centre-ville de Dijon (94 000 m2) accentue considérable-
ment l’attractivité du bourg. La traditionnelle braderie de rentrée, les différents 
concerts et animations ont eu, comme tous les ans, un impact positif sur les com-
merçants et leur chiffre d’affaires.  
L’été dijonnais a aussi été rythmé par le sport, que ce soit avec les traditionnelles 
activités de Dijon Plage ou avec le Village Olympique du Jardin Darcy à l’occa-
sion des Jeux Olympiques de Tokyo où 5 Dijonnais concouraient (en athlétisme, 
escrime, gymnastique artistique, tennis de table parasport ou encore en rugby 

fauteuil) et ont obtenu pour certains d’entre eux d’excellents résultats jusqu’à la 
médaille d’argent pour Léa Ferney. Nous pouvons être fiers de leurs parcours qui 
a fait rayonner notre ville à l’international. 
Les jeunes métropolitains de moins de 25 ans ont pu profiter de l’ensemble de 
ces animations grâce à l’expérimentation de la gratuité des transport en 
commun le week-end impulsé par François Rebsamen. Une véritable réussite 
puisque plus de 3 000 jeunes en ont profité.  
Le VYV festival est venu clôturer la saison estivale dijonnaise et a accueilli plus 
de 15 000 festivaliers sur les 4 jours d’animations, de débats et des concerts à la 
Combe à la Serpent. 
Une nouvelle fois, notre ville réaffirme son dynamisme et son attractivité, 
 confirmant son rôle de capitale régionale. 
 
Nathalie KOENDERS, première adjointe au maire de Dijon,  
présidente du groupe SRC et apparentés  
François REBSAMEN, Christine MARTIN, Pierre PRIBETICH, Sladana ZIVKOVIC, 
Hamid EL HASSOUNI, Claire TOMASELLI, Antoine HOAREAU, 
Nuray AKPINAR-ISTIQUAM, Franck LEHENOFF, Dominique MARTIN-GENDRE, 
Christophe BERTHIER, Nadjoua BELHADEF, Benoit BORDAT, Delphine BLAYA, 
Christophe AVENA, Lydie PFANDER-MENY, Joël MEKHANTAR, 
Océane CHARRET-GODARD, Denis HAMEAU, Stéphanie VACHEROT, 
Jean-Patrick MASSON, Françoise TENENBAUM, Massar NDIAYE, 
Jean-François COURGEY, Marie-Odile CHOLLET, Jean-Paul DURAND, Bassir AMIRI, 
Philippe LEMANCEAU, Danielle JUBAN, Jean-Philippe MOREL, David HAEGY, 
Mélanie BALSON, Elizabeth REVEL.   
Groupe socialiste, radical, citoyen et apparentés 
8, rue de la Chouette 21000 Dijon 
03 80 36 41 77 
groupemajcm@orange.fr

POUR LE GROUPE DES ÉLUS MODEM, CENTRISTES 
ET ÉCOLOGISTES

Rien n’est dû au hasard. La période des rentrées scolaires et universitaires se clôt 
et le constat est le suivant : malgré les inquiétudes quant au contexte sanitaire, 
les établissements dijonnais ont pu accueillir élèves et étudiants dans de bonnes 
conditions.    
Dans les établissements qui dépendent directement de la municipalité dijon-
naise, les efforts continus d’hier et d’aujourd’hui nous permettent à l’inverse 
d’autres communes, comme à Marseille par exemple, de pouvoir accompagner 
nos enfants vers un projet éducatif inclusif ambitieux et une promotion toujours 
accrue d’une alimentaire durable, saine, équilibrée et bio. Cette ambition que 
nous partageons toutes et tous, représente aujourd’hui plus de la moitié du 
budget d’investissement de la municipalité.    
En lien avec les personnels municipaux, le tissu associatif, l’éducation populaire 
et le tissu économique, nous œuvrons chaque jour à ce que les dijonnaises et 
dijonnais puissent rester à Dijon pour se former et y travailler.    
À l’image de l’installation de prochaines écoles d’ingénieurs, de la Cité Interna-
tionale de la Gastronomie et du Vin et nous l’espérons avec le soutien du 
Gouvernement, l’arrivée de l’Organisation Internationale de la Vigne et du Vin, 
Dijon peut offrir à sa jeunesse des perspectives d’emplois de qualités dans de très 
vastes domaines : le commerce, l’industrie innovante, le tourisme, les relations 
internationales, le développement durable, la santé, etc.   

Ces réussites actuelles et futures ne sont et ne seront être les nôtres si nous 
gardons à l’esprit une gestion rigoureuse de l’argent public en lien avec une 
mobilisation historique du denier public sur des enjeux structurants pour notre 
collectivité.   
C’est ainsi que notre groupe centriste a toujours défendu la baisse continue de 
la dette de notre ville, qui atteint aujourd’hui un des niveaux les plus faibles de 
France, et qui nous permet de maintenir des capacités d’investissement impor-
tantes malgré les crises.  
Pour vous, nous travaillons au quotidien afin que notre ville accompagne au 
mieux vos ambitions. 
 
François DESEILLE (Président de groupe, en charge des Finances et de 
la Cité Internationale de la Gastronomie et du Vin), Kildine BATAILLE, Marien LOVICHI, 
Marie-Hélène JUILLARD-RANDRIAN, Vincent TESTORI, Nora EL MESDADI, 
Georges MEZUI, Catherine DU TERTRE et Ludmila MONTEIRO 
groupeelusdeccdijon@gmail.com 
7bis, rue Devosge 21000 Dijon 
06 14 79 34 69 / 03 80 23 38 14 
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Nous regrettons vivement le départ de nos collègues. Pourquoi cette scission ? Le projet porté par 
notre liste reste partagé par tous, la volonté de faire des propositions et d’échanger avec les Dijonnais 
également. Écartons l’hypothèse de manoeuvres politiciennes ou d’intérêts personnels. Nous invitons 
à rester fidèles aux engagement pris devant les électeurs, à respecter leur confiance. Restons cohérents 
et rassemblés au service des Dijonnais. 
 
Agir ensemble pour Dijon – Droite, Centre et Indépendants 
Emmanuel BICHOT, président, Laurence GERBET 
Adresse : 43, rue Parmentier 21000 Dijon 
Courriel : contact@agirensemblepourdijon.fr - Téléphone : 03 80 46 55 86 
Site internet : agirensemblepourdijon.fr 
Accueil physique et téléphonique : du lundi au vendredi de 9 h à 12 h

LE SPORTTRIBUNES

42 I DIJON MAG N°350 OCTOBRE 2021

Le sport est un facteur de cohésion sociale et d’épanouissement personnel. Son rôle éducatif et 
inclusif, de prévention santé passe par une accessibilité à toutes et tous peu importe les barrières 
sociales, de handicap, de genre, d’âge ou de revenu. Cette accessibilité est le cœur d’une politique 
sportive écologiste. Elle s’appuie entre autre sur la manière de toucher les publics les plus éloignés de 
la pratique, de permettre aux habitants de se réapproprirer les espaces et les équipements sportifs, et 
de repense leur utilisation. Les prouesses des nombreux sportives et sportifs qui ont porté les couleurs 
de la région Bourgogne Franche-Comté, et notamment ceux  qui ont très bien défendu les  couleurs 
de notre ville sont des ambassadrices et ambassadeurs du sport. Ils nous encouragent à renforcer 
notre politique sportive locale. Au delà des enjeux sociaux, notre responsabilité est de prendre en 
compte les questions environnementales. Dans cette perspective, une programmation pluriannuelle 
des rénovations d’équipements visant à leur sobriété énergétique, à une plus grande mixité des usages 
comme la création d’un label durable pour les événements sportifs, des engagements RSE pour les 
clubs  (Bilan de taxe carbone pour les clubs et les évenements sportifs) sont des mesures 
emblématique d’une politique sportive écologiste et solidaire. Nous avons conscience que cela doit 
passer par une formation des clubs amateurs et professionnels face à ces futurs enjeux. 
 
Stéphanie MODDE, Olivier MULLER, Karine SAVINA, Patrice CHÂTEAU, Catherine HERVIEU, Fabien ROBERT 
14, avenue Jean Jaurès 21000 Dijon 
https://21.eelv.fr/ - facebook @elusecologistesdijon 

POUR LE GROUPE DIJON ÉCOLOGIQUE 
ET SOLIDAIRE

POUR LE GROUPE AGIR ENSEMBLE POUR DIJON 
DROITE, CENTRE ET INDÉPENDANTS

Mairie de Dijon                       03 80 74 51 51 
Allo mairie                             0 800 21 3000 
Dijon métropole                   03 80 50 35 35 
Allo mairie pro                      0 800 21 30 21  
(commerçants et artisans) 
Resto mairie                          0 800 21 05 19 
Police municipale                  03 80 74 51 53 
Objets trouvés                      03 80 74 52 22 
CCAS                                    03 80 44 81 00 
Maison des seniors                 03 80 74 71 71 
Divia                                       03 80 11 29 29 
 
MAIRIES DE QUARTIER 
Bourroches-Valendons,  
32, boulevard Eugène-Fyot 
03 80 74 52 02 
Fontaine d’Ouche, 
13, place de la Fontaine d’Ouche 
03 80 74 52 00 
Grésilles, 6, avenue des Grésilles  
03 80 48 89 05 
Mansart, 2, boulevard Mansart 
03 80 74 52 04 
Toison d’Or, 10 bis, place Granville 
03 80 48 83 83 
 
VOS DÉCHETS 
Collecte encombrants             0 800 12 12 11 
Changement de bac            03 80 76 39 78 
Déchetterie de Dijon,  
chemin de la Charmette      03 80 23 94 94 
 
URBANISME 
Informations sur le Plan local d’urbanisme 
intercommunal habitat et déplacements 
(PLUi-HD) : api-carto.dijon.fr/plui 
 
LOGEMENTS À LOYER MODÉRÉ 
Grand Dijon Habitat             03 80 71 84 00 
Habellis                                03 80 68 28 00 
ICF Bourgogne-                                              
Franche-Comté                   03 80 45 90 40 
Orvitis                                     0 810 021 000 
CDC Habitat social              03 80 59 64 90 
CDC Habitat                         03 80 76 84 38 
 
URGENCES 
Depuis un mobile                                      112 
Samu                                                           15 
Police                                                          17 
Pompiers                                                    18 
Gaz                                       0 800 47 33 33 
Enedis                                    09 72 67 50 21 
Suez (urgence eau)                 0977 401 123 
SOS Médecins                     03 80 59 80 80 
SOS 21                                  03 80 78 68 68 
Pharmacies de garde           0 825 74 20 30 
Accueil sans-abri                                       115 
Enfance maltraitée                                    119 
SOS Amitié                             03 80 67 15 15 
Drogue tabac alcool  
info service                            0 800 23 13 13 
Alcooliques anonymes        03 80 30 27 00 
Sida Info Service                 0 800 840 000 
Violences aux femmes                           3919 
Solidarité femmes 21             03 80 67 17 89 

Numéros utiles

Après de longs mois de crise sanitaire, la vie municipale reprend de façon normale. Pour tourner la 
page des élections municipales de mars et juin 2020, nous avons créé le groupe « Ensemble pour 
Dijon ». Constitué de 7 élus de la droite et du centre, il est le principal groupe d’opposition. Nous 
serons vigilants sur la politique conduite par le Maire PS de Dijon. Nous serons en prise avec la réalité 
du quotidien des Dijonnais. Nous serons constructifs et force de propositions. Nous voulons une 
ville engagée sur le front économique, pour attirer des entreprises et des emplois. Nous défendrons 
les classes moyennes, trop peu considérées par la municipalité actuelle. Nous exigeons une ville qui 
agisse vraiment contre l’insécurité, qui mine plusieurs quartiers. Nous continuons à demander le 
renforcement de la police municipale et regrettons vivement les discours creux de la 1ère adjointe sur 
ces questions. Nous souhaitons rompre avec la politique d’urbanisme marquée par le bétonnage à 
tout crin, pour privilégier des espaces de respiration et une mixité sociale mieux équilibrée. Nous 
ferons des propositions innovantes pour l’environnement, la culture, le sport, la vie associative et la 
démocratie locale. Enfin, nous serons particulièrement attentifs à la bonne gestion de l’argent public 
et à la maîtrise de la fiscalité. Fiers d’incarner une opposition plus moderne, utile dès maintenant 
aux Dijonnais, porteuse d’espoirs pour l’avenir, nous voulons travailler avec vous, dans la proximité, 
l’écoute et la concertation. 
 
Laurent BOURGUIGNAT, Stéphane CHEVALIER, Bruno DAVID, Caroline JACQUEMARD, Céline RENAUD, 
Henri-Bénigne de VREGILLE, Claire VUILLEMINN

POUR LE GROUPE ENSEMBLE POUR DIJON 
GROUPE DE LA DROITE ET DU CENTRE
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